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VERS L'ALLIANCE
ANGLO-FRANÇAISE

Il y
mâei'L'

dans !a iéclapttion mi-[leur vive admiration et leur pro-iu cabinet Briand ùn fonde sympathie. Ils ont fait plus
passage que nous avons tout parti- et mieux : ils ont adressé à leurs
«uîièrement goûté, c'est le suivant :
« Notre but ne peut être atteint
que par un accord étroit entre
nos alités et nous. (Jet accord est
la condition primordiale du règle-
meut de toutes les questions qui
itieuh: r» en suspens le rétablisse-
ment effectif de la paix. Nous
avons la ferme confiance que no-
tre grande amie et alliée, l'Angle-
terre, nous y aidera de toutes ses
forces. Rien ne peut plus, en
effet,, entamer les relations des
deux g.- amis pays, qui ont appris
à se connaître mieux e. à s'esti-
mer davantage dans les rudes
•combats où ils ont versé leur
sang en commun. C'est leur in-
time union qui assure la paix du
inonde. Qu'il s'agisse de l'exécu-
tion du traite de Versailles, du
règlement du problème oriental,
du maintien de la paix établie par
les traités dans l'Europe centrale
ou dé6 rapports à entretenir avec
bs peuples de l'est de l'Europe,3
i
4ailiance étroite entre la Grande-
Bretagne et la France est a la
base de noire politique extérieure.»
Ces paroles de haute sagesse sont
une réponse éloquente a tous le»
grincheux qui s'en vont clamant
partout que l'Angleterre et la
France sont profondément divi-
sées, se regardant comme chien
et hat. Dès Je lendemain de Гаг-
misti'-e les agents de la propa
gaiidc allemande cherchèrent a

créer entre Paris et Londres une

atmosphère de méfiance. Les ges-
las les plus innocents étaient m-
ierpretés à des-eui comme des
menaces ou même comme des
coups le pouig. En Po og ie, en

T hcco S o aquie, eu Yougo-Sla-
vie, en Roumanie, eu Grèce, par-
tout où il fallait détruire l'œuvre
de la victoire, on profita de tou >

les incidents pour démontrer que
l'Entente cordiale était pleine de
fissures et de crevasses. loi même
en Turquie, nous avons assisté à ;
•cui eftVoyabié débordement de ca-

iomni.es qui, toutes, tendaient in-
va? iabu ment à d iscréditer lantôt
les Anglais et tantôt les Frad-
çài ILcr encore, ne devais-je pas
pcoiester dans un salon contre les
racontar* d'un fonctionnaire, otio-
man qui voyait partout les impé-
riaiistes anglais et français se

heurter de front et s'entre-dé-hi-
rer ? Dans certains milieux on ne

parie jamais do danger allemand,
on ne se préoccupe que de l'ambi-
bon ellrenée de la vieilie Albion
ou des exigences intolérables de
la jeune République. Cette cam-

pag. e systématique trouve un

terrain favorable chez les igno-
rares, et ils sont légion, et chez
les naïfs, qui sont innombrables.
Par ma heur, même parmi Jes Al-
liés il se rencontre trop de gens
qui n'ont pas assez de sang-froid
et de perspicacité pour juger sai-
nement des hommes ot des choses
que l'on soumet à leur critique
Voila pourquoi nous nous félici-
tons de ce que M. Briand ait af-
firme solennellement, de façon à
dissiper toute équivoque, que ГAu-
gleterre et la France sont unies
pai des liens indissolubles.

11 faut rendre hommage a la
presse britannique : les puissants
orga -es de la cité, Je Times en

tête, ont pas eu une --enle dé
iance depuis 1914. Ave une

fermeté inébranlable ils ont cha-
que jour mené le bon combat en

lecteurs des appels émouvants
pour les inciter à venir- eu aide
à nos veuves, à nos orphelins et à
nos mutilés. lis ont créé ca vaste
et magnifique mouvement de soli-
darifcé fraternelle qui fit adopter
par les villes heureuses du
Royaume Uni nos bourgs et nos

villages ruinés ou détruits. Ce
sont là des preuves d'amitié qui
ne s'oublient pas. Et les vipères
ont beau s'exercer à jeter leur
venin, elles ne réussiront pas à
nous atteindre, il y a parfois des
divergences de vues entre le
Foreign Office et le Quai d'Orsay?
Eh bien, après, cela signifie-t-ii
que de part et d'autre il y a des
calculs machiavéliques ? Ainsi que
le prévoyait récemment l'Agence
Reuter, « les milieux officiels bri-
tauniques sont intimement per-
suadés que, dès que les premiers
ministres — des deux gouverne-
ment,s — seront en conférence,
on constatera qu'ils sont en com-

plet accord sur tous les peints es-
sentiels. En outre, on ne prévoit
pas qu'il y ait entre eux des diver-
gences graves en ce qui concerne
les questions de détail.» Non seu-

iement il n У a rion, eur u'imporlo
quel point du globe,qui puisse trou-
bler les rapports anglo-français,
mais encore il est incontestable
que l'entente devient de plus en

plus étroite entre les deux grau-
des puissances libérales de l'Ocoi-
dent. Lord Derby qui a pu suivre
de très près les événements, à
I ambassade de Paris, est rentré
dans sou pays avec cette convie-
tion que désormais l'Angleterre et
la France doivent complètement
unir leurs destinées dans une al-
nance politique et militaire. Sa
voix a déjà eu des échos dans
l'opinion publique de la Grande-
Bretagne. Et nous espérons que
bientôt la thèse qu'il soucient
triomphera non seulement dans la
presse et les réunions publiques,
mais encore dans les milieux par-
lementaires et gouvernementaux.
Je ne sais pins quel confrère
inexpérimenté a écrit, que « le
danger allemand n'est peut être
pas tant sur le Rhin qu'enOrient»,
Ah ! ça, mais nous pre id-on
pour des sots? Que l'on soit un

turcophile passionné, je l'entends,
mais à une condition expresse c'est,
quejamais la turcopbilie nous fera
oublier où sont nos frontières,
L intérêt suprême de la France
n'est pas ici, ni à Constantinople
ni même à Beyrouth, il est là-
bas, à Metz et à Strasbourg, face
au Palatiaat et au ducLé de Bade.
Le jour où nous faiblirions de
ce côté, tout le prix de notre
victoire serait irrémédiablement
perdu on fortement compromis.
II nous faut monter une garde vi-
gilante autour de notre chère pa-
trie dont les Germains, jamais re-

pus, convoitent depuis des siècles
les trésors inestimables. Mais nous

sommes quarante millions contre
soixante millions. Nous avons be-
soin d'une aide amicale pour faire
respecter notre indépendance.
Celte aide, les Anglais nous l'ont
offerte avec nue touchante spon-
tanéité, ils nous l'ont donnée gé-
néreusement. Mieux encore, ils
ont versé leur sang pour nous,

1-. M. Briaui l'a rappelé dans la dé-
clara tion ministérielle. Allons-
nous, pour des vétilles, nous
brouiller avec eux ? Qui profite-

LES MATINALES
Que de fois narrive-l-il pas aux hu-

mains malheureux, trop cruellement
éprouvés par le destin, (fenvier le sert
des bêles jusqu'à regretter presque de
n'en éire pas ane. L'é* désespoir fait' "cùm-
mettre tànt de folies et dire tant de
sottises ! Etre une bêle même intel-
ligente, c'est ne pas penser, ne pas rai-
sonner, ne pas comprendre, c'est tout

ignorer des douleurs morales que la vie
accumule sur noire chemin. El cela
suffit, aux heures de grande détresse,pour
ambitionner d'être autre chose, n 'im-
porte quoi qui n'ait pas conscience du
malheur. D'ailleurs, n'est-ce pas La
Fontaine qui a dit à peu près :

A ceux qui font vœu d'être chiens
Dieu prodigue ses biens...

Encore que cela reste à démontrer,
parmi les chiens heureux d'une façon
ou d'une auire, il faut mettre à pari
celui de Mme Rose Porter, de Chicago,
dont il est permis d'envier la vie confor-
table même si l'on n'a pas bu jusqu'à la
lie la coupe amère de l'infortune. Ce ca-

niche ne s'appelle pas Rex pour rien.
Il a hérité de sa maîtresse M.000 dol-
lars, toute la fortune de celle-ci, par
un testament en bonne et due forme où
il est dit :

« A Rex, le seul ami sincère que j'ai
eu je lègue tous mes biens. Rex aura
son bain quotidien, une belle niche,
de chaudes couvertures. Il aura chaque
jour une confortable pâtée. »

Les parents, tristes humains, ont été
oubliés. Ils ont sans doute quarante mille
raisons plutôt qu'une, de regretter au-

jourd'hui de n'être pas nés, eux aussi
quadrupèdes. Mais à la place de Rex
/ь 'ас ou uio jjriulo ca tiai \£illlLCy iliCLLQrç it

bonheur qui doit être le sien. Car sait-on
ce que demain lui réserve ? En admet-
tant même que le tribunal ne casse pas
le testament, l'humanité cruelle est asse
consciente de ses droits pour trouver le

moyen de prendre sa revanche dans un

quelconque de ces accidents qui font de
la mort parmi les hommes comme parmi
les bêtes, sans tenir compte d'aucune
couronne impériale, royale ou simple-
ment canine.

Il y a, dira-t-on, le vœu d'une morte

qu'il faudra respecter. Oui, mais n'y
a-t-il pas aussi l'appétit des vivants qui
demande satisfaction ? Par le temps qui
court, ceci doit tuer cela. Mais nom

sommes à Chicago. Alors on ne saii

plus.
Je prie pour Rex, tout de même.

VIDï

faveur de l 'Entente cordiale. Usjrait de cette désunion ? l'A 11. ma
n'ont cas laissé pas r une ocea ; gne ! Veut-on faire le jeu de Ber-

.'o témoigner- à la FranceDiu ? Veut-on nous priver des

Trams, Tunnel, Electricité
La réunion d'hier

Les pourparlers continuent

Les délégués des employés des
tramways, du tunnel et de l'élee-
tricité ainsi que ceux des directions
de ces compagnies ont tenu hiéi
une nouvelle réunion au ministèr
des travaux publics, sous la prési»
dence du ministre, Abdullah bey.
Les délibérations se sont pro-

longées jusqu'à une heure avancée.
Les délégués des employés ont

insisté sur unemajoration de 100 op>
des salaires. Ceux des sociétés ont
accepté une augmentation de 15 ojo.
A la suite de la médiation d'Abdul-
lah bey, les délégués des employés
out déclaré qu'ils se contenteraient
d'une majoration de 25 0(0. Mais
ceux des sociétés répliquèrent qu'il
leur était impossible d'accorder
plus de 15 op.
Les délégués des employés sug-

gèrent alors d'accorder une aug-
mentation de 10 op aux employés
ayant un traitement élevé, et une de
25 op à ceux qui touchent de petits
traitements.
Les délégués des sociétés répli-

quèrent que cela ne pouvait se faire
et que tous les employés sans dis-
tinction, devaient bénéficier d'une
même majoration de 15 op.
La question en est là. Les pour-

parlers seront repris aujourd'hui.

u ssrajH se pas
Le mémorandum

du Patriarcat œcuménique
grec *

Avant-hier, se sont .réunis en 'séance
èxLraordinc.he ■

, dèrLfi
:
t ^muï-Ж

du Patriarcat œcu^h,, : gk soiïs la prési-
dence du locum tenens, La séance a

duré trois heures.

Après un examen minutieux et une

discussion approfondie des questions na-

tionales en suspens comme de la situa-

tion créée à l'hellénisme irrédimé par les

derniers événements de Grèce, le Pa-

triarcat œcuménique, usant de son droit

de protecteur naturel et de défenseur

des intérêts de la nation grecque irrédi-

més, a décidé l'envoi d'un mémoire à la

Conférence de Paris.

Séance tenante, les deux corps consti-
tués ont rédigé cet important document

qui a été télégraphiquement transmis à la

Conférence interalliée de Paris sous la

signature, du locum tenens.

Le Patriarcat demande d'une part la

reconnaissance des droits de l'hellénisme
irrédimé tels qu'ils ont été consacrés par
le traité de Sèvres et d'autre part l'ex-
tension de ces droits sur des bases plu.-
larges à la suite des événements désas-
treux qu'il lui a fallu subir durant les

deux années de l'armistice.
Ce même télégramme a été communi-

qué à l'archevêque de Canterbury qui a
été prié de contribuer aussi à la réalisa-
tion des vœux de la nation.

provoqué la réunion de la confé-
rence : celle du désarmement.
Les techniciens ont été intro-

duits ; pour la France, M. Barthou,
ministre de la guerreje maréchal
Foch, président du comité militaire
interallié de Versailles, assisté du
: é:Lm! Tv eygand 'л . généra^ Nol-,
ь l , président de ь commis-
SlQïl

pour
de contrôle
l'Angleterre,

a

le
Berlin
général

L'Entente et ГAllemagne
Paris, 24 jan.

LVcExcelsicr» dit que les alliés
se rendent parfaitement sompte.
de la nécessité d'en finir avec l'A!-

lemagne» mais on point est d'ores
IVilson, le général Bingham, ce jet déjà acquis : aucune action soer-
dernier président de la sous-corn-

mission du contrôle interallié ;
pour ia Belgique, le général
Maglinse, chef d'état-major ; pour
l 'Italie, le général Marietti, repré-
sentant le gouvernement italien au

comité militaire interallié de Ver-
sailles.
Le maréchal Foch a résumé les

constatations du rapport du comité
de Versailles du 30 décembre
1920. Il a exposé ensuite la situa-
tion présente de i'Allemagne, au

point de vue des troupes et des ar-
mements.

Les généraux Bingham,Nollet et
Marietti ont également fourni au ou

citive «с sera entreprise contre

l'Allemagne avant que tous les

moyens .de conciliation aient été

épuisés.

Paris, 24 fan.
Les journaux publient de longs

articles sur le désarmement de

{'Allemagne.
Le «Matin» dit: «Les Allemands|

s'armaient d'un côté, tout en dé-
mobilisant de l 'autre leurs

\ régulières.
autres rie sont que des subdi-

En désespoir de cause
Жег»-York.— Timeyky çfùne&

■un diplômé de l'école de phar-
maeie.sans travail* a cherchés
■refuge dans l'église de'Melfry.
M y a été trouvé en proie au

délire et sur le point demourir
de faim. Т.&.Ж.

A propos de Lénine
Copenhague.— Les rumeurs

concernant lamort de Lénine*
persistent. 'autres dépêches*
annoncent que le chef du your-
vêrnement soviétique de Mos-
вой est sérieusement malade.

Т.8Ж.

Etats-Unis
Contre les socialistes

Radio de Moscou du 24 crt. T. H. R.—

forces l L'assemblée législative de l'Etat de New-

Les gardes d'habitants York, pour la troisième fois au cours de

les di- visions de l'armée impériale.»

profits de la Victoire ? Je défie
tout Français qui a un peu de
bon sens et un patriotisme éclairé
de répondre : oui, a ces questions
fro iblantes.

Michel PAILLARÈS

Paris, 24. T.ILR. — M. Briand
alla saluer à leur arrivée à Paris
les divers ministres venant assister
a la conférence interalliée,MM.Jas-
oar, Lloyd George et le comte
5101га.
• M. de Saint-Aulaire. ambassa-
ieur de France à Londres, arriva
également à Paris.
Dans le salon de la gare du Nord,

l'entretien dura environ 1]2 heure
et il fut plein de cordialité. Une
personnalité renseignée déclara à
l 'Echo de Paris que cette confé-
ence donnera certainement d'ex-
clients résultats.
M. Briand reçut au ministère des

affaires étrangères le comte Sforza,
ivec lequel il causa quelques ins-
tants. Puis il reçut ensuite M.
Jaspar, ministre des affaires étran-
^ères de Belgique.

Opinion de la presse
Les journaux constatent unani-

nement que la conférence va s'ou-
vrir sous les meilleurs auspices,
fis soulignent les bonnes disposi-
lions manifestées par MM. Lloyd
George et Lord Gurzon, coneer-
mut ie problème des réparations.
Suivant l 'Echo de Paris, M.Lioyd

George aurait affirmé que M.
Briand n'avait nul ement l'inten
don de combattre ie point de vue

britannique concernant ie principe
d'une fixation forfaitaire, mais
était disposé à envisager favora-
blement toute solution qui serait
aroposée.
Lord Curzon, de son côté,déclara

que l'Angleterre estimait que le
relèvement économique de l'Eu-
<*ope ne saurait être assuré que
par le règlement des réparations
t le paiement des dommages subis
par la France.
M. Jaspar affirma au Petit Jour-

nal que la France et la Belgique
sont absolument d'accord sur la
nécessité de désarmer et de faire
payer l'Allemagne.
La première séance

Dans la matinée
Paris, 24. T.H.R. — La confé-

rence de Paris tint sa première
réunion à onze heures. Etaient
seuls présents les chefs des déléga-
tions. Pour ia France, M. Briand,
président du conseil et ministre
des affaires étrangères, assisté de
M. Bertbelot ; pour l'Angeterre, M.
Lloyd George et Lord Curzon;
pour l'Italie, le comte Sforza, le
comte Bonin Longare et le marquis
Délia Torretta ; pour la Belgique,
M. Jaspar .et M. Theunis; pour le
Japon,'le vicomte Ishii.
Chaque délégation était assistée

de deux secrétaires. Il a été enten-
du que les experts techniques
seraient introduits an fur et à rfte-
sure des questions pour lesquelles
ils sont appelés à donner leur avis.
Apres quelques mots de bienve-

nue de M. Briand, et un rapide
| exposé de l'ordre du jour, on a

\ discuté la première question qui a

Paris, 24 jars,
line note de l'Agence Havas dit

que les représentants interalliés
aborderont demain la question des

réparations,dans tout son ensemble.
Les données fournies par Ses com-

missions anglaise et française Te-
ront l'objet d'une étude spéciale

*
* ❖

Paris, 24 jan.
Sir Eyre Crowe a déclaré aux

journalistes que l'Angleterre ap-

puiera sans réserves la France
réclamations contre PiiS-

& 'M

Londres» 24 jan,
Quelles que soient Ses décisions

prises à Paris, 1a politique de la

Grande-Bretagne à S'égard de l'Allé-
magne ne saurait changer : elle est

basée sur la nécessité pour les

Allemands de tenir les engagements
qui découlent pour eux du traité
de paix. C'est ainsi que s'exprime
le «Daily News». Le journal re-

grette seulement que l'on ait telle-
ment tardé à faire pression sur

l'Allemagne. (Bosphore)
L'action grecque

, sera intensifiée
Londres, 24 jan.

Une dépêche d'Athènes au «Мог-

conseil des précisions sur
vers points.

Séance de l'après-midi
L'examen de la question du dé-

sarmement fut continué dans l'a-
près-midi. Après avoir entendu
l'exposé fait par les techniciens,
les chefs des gouvernements déli-
bérèrent.

*

Paris, 25. T.H.R. — M. Briand,
désigné comme président par les
chefs des gouvernements inter-
alliés, prenant part à la Conférence
de Paris, a prononcé les paroles
que la presse reproduit en ces

termes :

« En vous remerciant de m'avoir

sider, et en vous offrant mes sou-

uaiis de bienvenue, je ne crois pas
pouvoir mieux vous témoigner ma
reconnaissance qu'en vous pro-
posant, sans autre discours, de
commencer immédiatement à tra-
vailier. »

Immédiatement, la Conférence
se mit au travail et entendit les
techniciens. M. Briand préside,
ayant à sa gauche les délégations
française et belge, et à sa droite
les délégations britannique, iia-
lienne et japonaise.
Ii résulte des rapports des techni-

ciens que ni la population civile
ni les gardes civiques d'habi-
tants n'ont livré les armes; que
le désarmement de la Sicherheits-
polizei n'est pas terminé ; que
la dissolution des gardes civiques
en Prusse orientale et en Bavière
n'est pas achevée et que ces orga-
msations sont en relations avec la
Reichswe.hr ; que la législation aîie-
mande n'est pas en harmonie avec

lis stipulations militaires du traité ;
que le gouvernement allemand re-
fase de livrer le matériel d'artil-
larie de Kœnigsberg et de Kustrin;
que les organisations des offices de

fiquidation s'ajoutent aux 100.000
hommes de troupe autorisés ; enfin
que le Reieh montre de la résis-

ШуГбеог«е" iW'atioe messaijdanslequel : щда, en juillet prochain. Le président
partit impressionné par l'exposé aPrès avoir rappels les sacrifices 1 de là répubiiqu ea promis d 'aller* inaugu-
du maréchal Foch. Une dé-1faits pour la cause de l'Irlande, il'

cette année, a décidé d'exclure de son

personnel tous les membres socialistes!

Hongrie
Le traité de Triancm

Paris, 25. T.H.R.— La presse signale
que le ministre des affaires étrangères de

Hongrie a déclaré qu'il s'efforcerait de

discuter loyalement les clauses du traité
de Trianon, jusqu'aux limites extrêmes
des possibilités et cherchera à établir des*
relations cordiales avec les grandes puis-
sances en faveur de la réconciliation et
du relèvement européen.

Belgique
Conférence d'armateurs

et de marins à Bruxelles.
vrira à' 'Bruxelles" une '"cohièrertco' entre
l'international Shipping fédération, or-

ganisation internationale des armateurs

et la fédération internationale des marins

que préside M. Havelock Wilson.
M. Albert. Thomas, directeur du bureau

international, a été chargé par les deux

parties de la conduite des débats, comme
président impartial, ne prenant pas part
au vote. C'est la première fois dans l'his-

toire du travaii que deux organisations
professionnelles internationales de pa-
trons et ouvriers entrent en conversation,
pour chercher les termes d'un accord sur

les conditions du travail.
«раз

France
Le cheptel marocain

Paris, 24. T. H. R. — L'Ere nouvelle

publie le tableau comparatif du cheptel
$
; marocain qui est en considérable progrès-

nisig Post» dit que 1 action grecque •; Sj0n> çeci s'explique en partie par un

enAsîe-Mineure seraprochaînement recouvrement plus exact de l'impôt du
intensifiée. Des préparatifs sont tertib, mais il n'est pas douteux que le

activement pousses dans ce sens , troupeau marocain se soit développé,
à Smyrne. (Bosphore) f pendant les cinq dernières années dans

Ell Irlande de merveilleuses proportions.

Londres, 24 jan. | _Pa ?en?aine dU Hâyre
On télégraphie de Dublin qu 'à

l'occasion de la réunion du parle-
ment, ivl De Valent a adressé à Sa

Paris, 24. T. H. R. — M. Millèrand a

reçu la délégation de la Ligue maritime
venue pour l'inviter à assister à la se-

; maine maritime que la Ligue organise au

cision doit être prise dans l'après- , déclare que ces souffrances ne se
midi par les plénipotentiaires en

dehors des experts. Une atmo-
sphère parfaitement cordiale a ré-

gné, bien faite pour augurer d'heu-
reux résultats non seulement pour
le désarmement, mais aussi pour
les réparations.
Ua article cle M.Gauvaia
Paris, 24, T.H.R.— M. Gauvain

constate dans les Débats que lundi
la conférence interalliée a com-

mencé ses travaux dans une at-
mosphère sereine. Aucune oppo-
sition n'existait entre les gouverne-
ments.M. Poincaré a clairement ex-
pliqué comment les prétendus an-
tagonistes pouvaient tomber d'ac-
cord sur le règlement fondamental
de la question des réparations.
Les systèmes rigides comme

des barres de fer 11e sont
préconisés et soutenus par au-

cun des hommes d'Etat réunis
maintenant au Quay d'Orsay. M.
Leygues ^serait resté au pou-
voir, ou M. Poincaré y serait re-
venu, que les conditions auraient
été les mêmes qu'avec M. Briand ;
la méthode de discussion aurait
seulement varié suivant le tem-
pérament de ehaeun.

ront pas vaines. (Bosphore)
Stalle et Autriche

'^onrse, 24 janvier.
LTtaîie a pris l'initiative des

mesures qu 'il y a Heu d'adopter

rer le 26 juillet cette manifestation.
La semaine de Dante

Paris, 24. T. Iî, R. — Le président de

j ia République a reçu M. Canudo, prési-
I dent de la fédération des volontaires

. étrangers et vice-président de l'union
I méditerranéenne. M. Millèrand a accepté
la présidence d'honneur des fêtes de la

| pour venir en aide à i Autriche, qu? 1

semaine de Dante à Paris à l'occasion du
traverse ea ce moment une vio-

lente crise.
(Bosphore)

Bolcheviks en Hongrie
Budapest, 24 janvier.

Les autorités ont arrête à la
frontière deux agents boichevistes
qui essayaient d'introduire en

Hongrie des brochures révolution-
naîrcs.

(Bosphore)
D'Anmmzio

1

Rome, 24 janvier.
D'Annunzio annonce sa résolu-•

tion de se retirer complètement de !
ia vie politique.

(Bosphore)
Allemagne et Etats-Unis

New-York, 24 janvier.
Les achats allemands aux Etais

Les manuscrits insérés ou non ne

sont pas rendus,
'

Unis ont dîramué d'Importance.
(Bosphore)

cinquantenaire de la mort du grand poète
florentin.

La démission du cabinet
Paris, 24. T.rH. R. — Le Temps croit

savoir que le roi Alphonse XIII a prié le

président du conseil de revenir mardi, se

réservant un délai de 24- heures pour
prendre une décision.

Pologne
Dernières nouvelles

Varsovie, 24. T, H. R. — Fin janvier
la question de la constitution sera défini-
tivement solutionnée et. les conditions de
la vie en Pologne déterminées, selon le
désir unanime de la nation.

— Riga, 24. T. H. P., — La question
*

de la part d'or qui doit revenir à la Po
; logne sera solutionnée cette semaine,ainsi
l que celles des indemnités des eonçes-
| sions économiques et de la livraison de
certaines marchandises.

— Varsovie, 24. — Un décret, Zeli-
kowski fixe au 20 février la date des
élections de la Diète de Vilna. -
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Varsoviej 24. ï. H. R. — Les soûle- dont dépend l'avenir économique de la

vements contre-révolutionnaires dans la

région de Kieff préoccupent beaucoup les

bolcheviks.
— Paris, 24. T. H. R. — A l'occasion

de l'anniversaire de l'insurrection, le 24

janvier, à l'église polonaise, l'évèque Sa-

pieha célébra une grand' messe en pré-

France.
Le Matin souhaite que la conférence

aboutisse à des résultats concrets et en-

visage les mesures qu'il g aura lieu d'à-

dopter, sans discussion ultérieure, dans., „
_

,

.
о ., ,

л „
I taellôineiit en Géorgie.

le cas ou l Allemagne faillirait a ses en- »
5

gageïnents. V

L'Echo de Paris condamne la méthode

conclus avec îe gouvernement des

Soviets, ce dernier a décidé de
cesser l'envoi de naphte en Géor-

gie. Le gouvernement géorgien à

son tour a saisi les stocks apparte-
nani aux Soviets et se trouvant ac-

T.H.R.

sence de la légation et de toutes les re- «

présentations polonaises. L'archevêque l de douceur qui a dominé jusqu'ici la po-

Téodorowicz, dans un sermon de circcas- i litiqae interalliée à l'égard de VAllema-

tance, déclara que le Vatican ne possède j gne. Les promesses allemandes, dit ce

aucune information sur les Polonais de j journal, sont toutes restées sans suite.

Haute-Silêsie. ; mais il ne permettra ja- | Nos voisins se soucient peu des engage-

La crise du combustible
Radio de Moscou du 24 со uant :

Vu le manque de naphte, à Oustla-
binsk, les moulins à vapeur ont

cessé le travail.

mais d'outrager les Polonais catholiques.
11 donnera pleine satisfaction aux reven-

dications des évêques polonais arrivés a

Rome.

Le cabinet Briand
Paris , 24. A. T. I. — Le cabinet

Briand a une très bonne presse. On a

rarement constaté une plus grande unité

autour d'un ministère.
Les journaux expriment leur confiance

au président du conseil et comptent beau-

coup sur ses relations amicales avec M.

Lloijd George pour la solution des pro-

blêmes qui ^intéressent particulièrement
la France.

La presse allemande
Rome, 24. A. T. I. — On télégraphie

de Berlin que la presse allemande s'abs-

tient,en générât, de commentaires,dans§»Prtmé par la Population, te général Ze-

VaUente des décisions dela Conférence|
20 févner la date des

de Paris.
On constate cependant, dans la plu

EPI FRANCE
ments qu'ils prennent. L'inexécution de

la majeurepartie des stipulations de Spal Nouvelles financières

en est un preuve. I Paris, 25. T. Ht R. — Le franc

Rome, 24-, A.T.I.- Dans les milieux ^améliore. On constate depuis plu-
reconnaît pleine- |

sieurs jQlîrs une seneuse améliora-
politiques italiens, on
ment l'importance® vitale que présente
pour la France la question des répara-
lions.
L'Italie s'associera volontiers à toutes

les mesures qui seront préconisées pour

l'exécution du traité de paix.

En Pologne
La situation en

Lithuanie centrale

Vîlna, 23 T.H.R.— Par suite du désir

dans la

part des journaux, une certaine ten-

dance vers la conciliation.
Le Berliner Tageblatt dit que les Alte-

mrnds sont animés de bonne volonté et

que s'ils n'ont pu exécuter tous leurs

engagements, cela est imputable à la

mauvaise situation, dans laquelle se

trouve économiquement et financière-
ment le Reich.

Les délégués italiens
à Paris

Paris, 24 A.T.I.— Par le même train

qui a amené le comte Sforza, représen-
tant de l'Italie à la conférence interal-

liée, est arrivé également à Paris M.

Sulvago Raggi, délégué italien à la corn-

mission des réparations.
L'industrie italienne

Rome, 24 A.T.I.— Sous la présidence
de M. Aiessio s'est réuni le Conseil su-

Л élections à la Diète delà Lithuanie cen-

traie.
Le colonel Borghera, président de la

commission du contrôle envoyé à Vilna

par la Société des nations, vient d'infor-
mer par radio le gouvernement de Kowno

que les soldats du 4me régiment de l'ar-

mée de Kowno ont tiré, le 12 janvier à

Dowboryszki et le 14 janvier à Poré sur

les membres de la dite commission: heu-

reusement sans atteindre personne. Le

colonel Borghera regrette d'être obligé
de porter ces faits à la connaissance du

gouvernement de Kowno et de demander

de donner d'urgence les ordres nécessai-

res, afin que des agressions pareilles ne

se répètent plus. Les troupes du gouver-

nsment de Kowno franchirent dans les

environs de Podbrzezie la ligne de dé-

mareation, tracée par la commission in-

temationale et occupèrent le village de

Zyswiaty, situé sur le territoire de la Li-

thuanie centrale, mais durent ensuite se

péricarde l'industrie italienne. Divers retirer,refoulées par îe ISme.régiment des

projets ont été examinés, spécialement j lanciers au général Zéligowski.

en ce qui concerne le contrôle part'E- jLa Pologne et la Lettonie

tioa. du franc sur le marché des

changes. Tandis qu'il y<a une se-

maine, il fallait débourser 61 francs
environ pour obtenir une livre

sterling, lundi dernier, il n'y avait

plus à payer que 52 francs 66 cen-

times.
De même le dollar qtii valait 17

francs a glissé vendredi à 15 fr. 955,
samedi à 14.31, et lundi en clôture
à 13 francs 95.
Pendant ce temps, îe mark, per-

dant de sa valeur, se fixait vendredi
à 24. 75, puis lundi à 23,50.
Les monnaies espagnole, belge,

hollandaise, suédoise, norvégi une,
etc., suivirent le mouvement parai-
lèle accusant une baisse très ap-
précïable sur le marché de Paris.
Au Parquet, on est toujour s peu

affairé ; néanmoins les cours offrent
une certaine résistance. Le 3 cqo
accuse une avance soutenue par la

reprise du franc ; les chemins de

fer français, quelques sociétés de

transport font preuve de persis-
tance. La question qui domine tou-
jours notre place est la baisse de

la livre sterling et du dollar qui se
poursuit sans arrêt et affecte là

tenue de tous les titres interna-

tionaux qui suivent, plus oumoins,
celle des devises étrangères.

*

D'autre part, le recul du prix Ди
pétrole touche particulièrement tou-
tes les valeurs pétrolières qui
sont en vive réaction.

EN ARMENIE
Un appel

On mande de Batoumau Yerguir
que M, Begzâdian, commissaire de
l'Arménie pour les affaires étran-

gères, s'est ^drgpé à Tehitcherine
à l'effet de solliciter l'assistance du

gouvernement soviétique de Moscou
contre les attaques entreprises par
des détachements taslmakistes dans

les régions occupées par les Turcs
en Arménie» dans le but de ren-

verser le gouvernement soviétique
d'Erivan.
La médiation

de M. MprgeiiUiau
Le vice-amiral Niblach, le nou-

veau commandant de l'escadre
américaine de la Méditerranée,
compte appuyer la démarche de

médiation qu'effectuera M. Мог-

genthau entre la Turquie et l'Ar-
inénie.
* e gouvernement d'Erivan
Le gouvernement d'Erivan a

cessé de payer les appointements
de§ membres (jqi ^yraode et du p^iv
lement этпздшав Bibliothèque
d'Etchmiadzine à été transformée
en Bibliothèque nationale.Un com-

missaire spécial s'occupera de son

organisation,
Un ultimatum

Le gouvernement soviétique d'Erivano

adressé au gouvernement kemaliste un

ultimatum demandant le retrait immédiat

des forces kemalistes de l'Arménie et une

réparation du chef des dommages et pil-

lages subis durant la période d'occupation.

i SI. L88IS DES ЕШЦВ
C'est devant un bel auditoire de 200

hommes, appartenant à tous les rangs de

la société, ayant à leur tête, de hautes

personnalités, que le R.P. Baile a inau-

guré à l'église St. Louis la série de ses

conférences.
Après le Credo chanté par l'assemblée

tout entière, le conférencier soutenu

pendant une heure par l'attention parfaite
de ses auditeurs, développa le sujet qu'il

ECHOS ET NOUVELLES
Une réunion extraordinaire

à Moscou

On mande de Helsingfors qu'une réu-

nion extraordinaire a été tenue à huis

clos le 12 janvier à Moseou. Y ont parti-
cipé Trotzki, Tzerjinski, Tehitcherine.

Kalinine, (président du siège central de

Comité exécutif) Staline (commissaire
pour Jes affaires orientales), Kameneff

(président du Comité exécutif de Moscou),
Podwoi>ki et d'autres leaders bolchevistes,

Des décisions très importantes, tenues

secrètes, ont été prises en vue de faire

cesser le mouvement antibolcheviste dont

le développement préoccupe fort le gou-

vernement soviétique.

Azerbaïdjan et Kémalisdan
Hasséinoff, président de la République

soviétique d'Azerbaïdjan, a adressé à

Moustapha Kemai un télégramme de féli-

citations à l'occasion de sa «victoire»
sur le front de Brousse.

Les réfugiés arméniens de Bacouba

Les 15.000 réfugiés arméniens de Ba-

couba et de Bagdad a-aient été transfé-

t'és à Bahr-ul-Amar, sur le littoral de Ja

Mqf Rouge. Le climat étant fort malsain,
les réfugiés se sont' trouvés dans une si-

tuation lamentable.
Le conseil laïque du Patriarcat armé-

nien,prenant en considération cet état de

choses, a décidé de faire les. démarches
nécessaires auprès des autorités du res-

sort afin d'assurer leur transfert à Port-

Saïd, en Gilicie ou à Constantinople.
Le tribunal consulaire hellène
D'après les journaux d'Athènes, M.

Choïdas a été nommé président du tri-

bunal consulaire hellène à Constantino-

pie en remplacement de M. Lambros.

Une loterie au Vatican

Rome, D. N. C. — Il y a quelques
jours, Benoît XV, a réuni en une fête

cordiale tous les employés delà sécrétai-
rerie d'Etat dont il a été, en son temps,

En Thrace
D'après le Peyam , un recensement qui

vient d'avoir lieu en Thrace a donné les

chiffres suivants ; la ville d'Andrinople,
49.170 habitants ; Kara-Aghatch, б 590 ;
le caza d'Andrinople, 23.500 ; Ouzoun-

Keupru. 38.790; Lala-Pacha, 15.850.
Le livre des ventes

La commission du Médjellé a terminé

ses travaux en ce qui concerne le livre

des ventes. Elle soumettra incessamment
au ministère de la justice son rapport au
sujet des modifications qu'elle a jugé né-

cessaire d'apporter à ce livre.

Le procès Moustafa pacha
La revision du procès de Moustafa pa-

cha et de ses collègues au conseil de

guerre des officiers supérieurs occuperait
plusieurs séances.

Justice militaire
Il a été décidé de créer un corps d'ins-

pection pour les conseils de guerre. Ce

corps d'inspection sera investi à l'égard
de la justice militaire des mêmes attribu-

tions que le corps d'inspection judiciaire à

l'égard de la justice civile.

Perte d'un sous-marin
On mande de Londres que le secrétaire

de l'amirauté britannique a annoncé la

perte d'un sous-marin «K 5> dont l'équi-
page était composé de 6 officiers et d'une

cinquantaine d'hommes. Ce navire allait

rejoindre la flotte de l'Atlantique.
Vente de bois

Le ministère de l'intérieur a prescrit
au vilayet de Constantinople de faire

vendre par l'entremise de la gendarmerie
le bois abattu sans permis officiel dans la

forêt de Belgrade et confisqué par les

autorités, et d'envoyer à la préfecture le

droit de courtage de 2 et 1\2 o[o.

Le chauffage des écoles
Le département de l'instruction publi-

que a informé qui de droit qu'au cas où

sont organisésAutriche, Des meetings
dans tout le pays.

— On mande de Washington que Lud-

wig Martens, le représentant soviétique
de Moscou aux Etats-Unis, qui a reçu

l'ordre de quitter le territoire, américain

avec une centaine de Russes, est déjà

parti de New-York pour la Suède.
— Biei. 86 réfugiés sont arrivés de

Piodosto,
— lï à été décidé d'exempter des

droits de douane des articles envoyés par
la Société internationale de protection de

l'enfance de Suisse à la Société protectri-
ce de l'enfance de Constantinople.

— Aujourd'hui, il sera distribué aux

réfugiés se trouvant à Constantinople un.

kilo de farine et un kilo de fèves par per-

sonne.
— Le passage attenant à la grande bâ-

tisse que fait construire à Carakeuy, Ga-

lata, la Banca №liana di Sconto et qui

appartenait à la préfecture, a été vendu

à cette banque pour la somme de 36.000

livres.
— Le chargé d'affaires de Perse a eu

hier à la Sublime Porte une entrevue avec

le grand-vézir.
— 2.000 étudiants indiens des col-

lèges de Calcutta sont en grève.
— Un nouveau parti a été constitué

en Hongrie sous la présidence du comte

Julius Andrassy dans le but de restaurer

le roi Charles IV et de réaliser l'union

avec l'Autrichef

iat.

Le traité de
.

Sèvres

question d'une revision du traité'de Sè-

vres. Certains peints seront seuls élaci-

dés et une action commune serait définie
dans le cas où les questions turque et

grecque se compliqueraient ultérieure-

ment..

Le typhus en Pologne
Varsovie , 24 A.T.I.— La commis-

sion sanitaire signale une diminution

très sensible dans le nombre des cas de

typhus en Pologne. Les produits phar-
maceutiques sont abondants, grâce aux

expéditions reçues de la Croix-Rouge in-
temationale.

Déclarations de M. Jaspai*
Paris, 24 A.T.I.— A sa descente du

train, M. Jaspar a déclaré que la Bel-

gique associait sans réserves sa cause à

celle de la France. Dans la question des

réparations el du désarmement de l'Ai-■

lemâgne, Français et Belges ont les

mêmes intérêts, a déclaré le délégué
belge.

2 Chez M. Millerand

Paris, 24 A.T.I.— Le président de la

République a reçu dans la matinée plu-
sieurs ministres, avec lesquels il s'est

longuement entretenu.
M. Millerand est tenu minutieusement

au courant du travail de la commission

des réparations, ainsi que des conversa-

tions entre délégués alliés.

Le charbon allemand

Londres, 24 A.T.I.— Parlant du

charbon allemand, le Times dit que les

Alliés, et principalement la France et

l'Italie, insisteront sur cette question,
qui est d'une importance capitale pour
leur industrie: les livraisons allemandes

devront être plus régulières et même

plus abondantes.

Les conversations alliées
Paris, 24. A.T.I.— Les journaux re-

lèvent la ferme volonté des Alliés d'à-

boutir a un prompt et comptet accord.

La fixation de l'indemnité allemande

ainsi que le mode de paiement feront

l'objet de discussions spéciales dans la

journée de demain.

Un rapport des experts sur le désar-

mementde l'Allemagne a été soumis à

l'examen des représentants alliés.

Les réparations
Paris, 24. A.T.I.— A l'occasion delà

réunion de la conférence interalliée, la

presse française insiste sur la question
des réparations qu'elle place au premier
rang des préoccupations nationales.

Le Journal des Débats dit : Sans les

réparations qui lui sont dues, la France

serait frustrée du fruit de sa victoire.

Nos alliés nous prêteront leurs concours

dévoués pour la solution de ce problème

Varsovie, 23 T.H.R.— Le président dn

club des députés populistes à la Diète

sujet de l'attitude du délégué polonais à

la conférence de la Société des nations,
M.Paderewski,dans les débats sur l'entrée

de la Lettonie dans la Société des na-

tions.

Les pourparlers deRiga
Varsovie; 28 T.H.R.— Le président de

la délégation polonaise, M. Dombski, dé-

clara au correspondant du Kurjer Poran-

ny que les travaux de la conférence avan-

cent rapidement et que le traité sera si-

gné dans la première quinzaine du mois

de février,. M. Dombski dément ca'tégori-
ment les bruits répandus par la presse

allemande au sujet des divergences d'o-

pinion existant au sein de la délégation.
L'accord le plus parfait règne parmi les

membres, même dans les question» des

détails et toutes les décisions ont été pri-

ses à l'unanimité.

Le voyage du maréchal
Piîsudski

Varsovie,. 23 T.H.R.— Les journaux

prévoient que le départ du chef d'Etat

pour Paris aura lieu le 28 janvier.

La Pologne etl'Esthonie
Varsovie, 23. T. H. R.

— Les journaux

croient que le cabinet Witos semaintien-

dra au pouvoir.
Le plébiscite

eu Haute-Silésie
Varsovie, 28. T. H. R. — Le plébiscite

aura lieu probablement le 13 mars. Les

journaux allemands annoncent que 216

mille émigrés allemands se sont déjà ins-

crits dans les bureaux plébiscitaires. I 1

faudra 210 trains pour leur transport en

Haute-Silésie. Dernièrement a eu lieu a

Obole une manifestation imposante pour

ia réunion de la Haute-Silésie à la Polo-

gne. Les manifestants appartenant à tou-

tes les classes de la société demandèrent

par un vole unanime, au milieu d'un en

thousiasme indescriptible, d'exiger la juste
exécution du plébiscite conformément au

j règlement stipulé.

Le désarmement
Paris, 24. T.H.R. — On affirme- avait annoncé. Constatant d'abord le fait

dans les milieux bien renseignés que j générai de l'inquiétude religieuse, il en

les maréchaux Foch "et Wilsou se j chercha ensuite les causes et conclut en

sont mis d'accord sur la question <
proposant le remède.

1. Le fait. Le malaise de l'âme qui nedu désarmement. Le Reich aurait!
jusqu'au premier mai pour tenir

tous les engagements nris, faute de

quoi les sanctions entreraient im-
médiatement en vigueur.
Questions économiques

- _
m TJ /X .

voir que les gouvernements fran-

çais et belge envisageraient desme-
sures susceptibles de remédier à
l'invasion des produits fabriqués
par les Allemands. D'autre part, M.
Jaspar annonça la reprise prochaine
des pourparlers économiques fran-
co-belges.

Aux frontières bulgares
On télégraphie d'Athènes que

les autorités hellènes, informées
que des bandes bulgares bien ar-

niées se proposaient d'envahir la
Macédoine et la Thrace, ont donné
l'ordre de renforcer d'urgence les

troupes hellènes sur les frontières
greco-bulgares.

Mariage et politique
Le journal gouvernemental Néa

Iméra affirme qu'à la célébration
du mariage du prince-héritierde
Roumanie avec la princesse Hélène
de Grèce à Athènes assisteront le
roi et la reine de Roumanie, el
d'autres personnalités prineières.

« La présence de monde officiel,
ajoute ce journal, constituera le

premier indice de la restaura-
tion définitive de la situation inter-
nationale de la Grèce. *>

Ministres
hauts-commissaires

On annonce d'Athènes que des
ministres faisant partie du cabinet
seront nommés en qualité de gou-
verneurs généraux à Salonique et
à Andrinople.
Les ministères respectifs à Athè-

nés seront dirigés par des sous-

secrétaires d'Etat.
Il est question d'étendre celte in-

novation au HautrCommissariat de
Constantinople.
La Constituante ajournée
On télégraphie d'Athènes que, dans la

séance de l'inauguration des travaux de

H Chambre qui a eu lieu le 24 janvier,
le président provisoire a déclaré qu'à 1s

suite de J'enquête en cours au sujet de

l'élection de soixante députés les travaux

de la Chambre ptaient ajournés à lundi

prochain 31 janvier 1921. .vJi

Grèce et Bulgarie
Un télégramme de Sofia dit que le roi

de Bulgarie fera remettre au roi Cous-

tautin une lettre autographe par un an-

cien diplomate bulgare jouissant d'une

confiance particulière et serait également
porteur de certaines propositions spé-

u

de j ciales d'ordre politique pour le gouver-

Géorgie ayant violé les accords 'nement d'Athènes.

En Russie Rouge
La famine à Moscou

et à Pétrograd
Radio de Moscou du 24 couran t :

Au cours des deux dernières se-

maines l'approvisionnement eu blé

de Moscou et de Pétrograd par le

sud s'est sensiblement ralenti faute
de combustible et la neige entrave

sérieusement le fonctionnement des

transports. T.H.R.

Les Soviets et la Géorgie
Radio de Moscou du 24 courant :

Le gouvernement minimaliste

connait pas Dieu comme elle devrait le

connaître, a) Nous avons tous be-

soin de la connaissance de Dieu. La curio-

sité naturelle de notre esprit, le sentiment

de notre dépendance, la conscience de
I UUllguuuu xjnurôùé, uvvw w

justice, notre soif de bonheur, la brièveté

de la vie présente... toutes les aspira-
tions profondes de nos âmes, nous por-

tent a lever les yeux vers le ciel. Ce n'e»t

pas en niant le terme ou la réalité de

ces aspirations que nous les supprimons.
En nous laissant étourdir par las préoc-

cupations matérielles nous ne diminuons

en rien notre inéluctable besoin de la con-

naissance de Dieu. D'ailleurs la collec-

tivité, comme telle soumise aux grands

principes de la moralité, la famille, la

nation, plus que les individus ne peuvent

se passer de Diea et n'ont le droit de l'i-

gnorer.
b) Or eu fait, Dieu est le grand in-

connu pour la foule grandissante des mé-

créants, méconnu par les indifférents, mal

connu de la plupart des croyants dont

les religions se contredisent mutuellement;
insuffisamment connu de ceux qui oui

l'intégrité de la foi mais gardent ce trésoi

enfoui dans un coin de ieur esprit, lu-

mière inaccessible enfin, impénétrable-
meut voilée aux regards de ceux mêmes

qui aspirent le plus purement à la plém-
tude de la vision.

c) Donc, état général ; inquiétude reli-

gieuse.Etat générafmais infiniment varia-

bie.il se trahit parfois chez l'incrédule par

un cri d'angoisse désespéré, chez celui

dont la croyance est mal assise,par des re-

cherches anxieuses, chez le vrai fidèle pas

des tentations de doute... et quand l'âme

n'accepte pas les moyens de J'etrouve;

le calme dans la lumière alors elle s'en-

fouce dans la nuit, la connaissance de

Dieu s'éloigne, tout l'ordre est boulever-

sé, la société elle-même, ébranlée dan.-

ses premières assises, chancelle et

finit par s'écrouler dans le sang et dain

ia boue.

2. Les causes, a) En nous: Le défaut

a'application à une.étude qui demande

le trayail aussi bien que les connaissais-

ces d'ordre profane et mérite davantage
que nous lui consacrions notre temps;
l'influence des passions, qui trouvent

gênantes les vérités re ligeuses; l'orgueil,
qui souffre d'être dominévpar elles... b)
Dans l'objet. Dieu est l'infiini que nou:

'ne pouvons comprendre; la connaissan-

ce religieuse est toujours ici-bas envelop
pée de mystères... с) Dans la manière

dont s'acquiert cette connaissance . L'in-

fluence du milieu éducatif est considérable

et ce milieu lui-même ?pçut être plongé
dans l'erreur. L'attache à la famille, à le.

patrie est infiniment recommamiable,mais
ce n'est pas unmotif suffisant de croyance

religieuse, parce que les traditions de la

patrie ne sont pas des garanties de

vérité

3.) Ces indication

Stamboul et de Péra ne seraient pas four-

nis, on se trouverait dans la nécessité d'y

substitut. Une loterie avait été organisée ] les fonds nécessaires à l'achat de com-

par ses soins : parmi les lots figuraient] bustible pour les écoles primaires de

des médailles en or et en argent, des

bustes et statuettes en bronze, des ta

bleaux, des boites de cigares, des bou-

teilles de Champagne, autant de lots que
d'invités. Le Pape présenta lui-même à

chacun de ceux-ci la bourse où se trou-

valent les numéros à extraire et procéda
en personne à la remise des lots. L'éti-

quette était bannie de cette réunion, tout,
amicale. La loterie du Pape n'est pas unn

nouveauté au Vatican, La tradition en

avait été maintenue jusqu'à Pie

Léon XIII et Pie X l'interrompirent,
noit XV la reprend.

IX,
Be-

Le contrôle financier

Abdullah hey, ministre intérimaire des

finances, a déclaré au Peyam-Sabah :

— « La question de l'acceptation du

contrôle financier n'est pas telle que l'a

présentée un journal. Dans quelques
jours, je vous donnerai des renseigne-

Le conseil des ministres s'est réuni

hier à la Sublime-Porte sous la présidence
du grand vezir Tevfik pacha et a délibéré
au sujet de la forme et des détails du

contrôle financier.

Dans la région de Baîourn

On mande de Batoum au Vertchine
Lour que la situation dans cette région
est calme. Les troupes bolchevistes se

retireraient peu à peu de la Géorgie.
Les relations entre ce pays et l'Azer-

baïdjan sont tendues.
Le gouvernement géorgien se propose

d'émettre du papier-monnaie pour 10

milliards de roubles.

Encore Tcherkess Edhem
Selon le Yeni-Gun, organe kemaliste,

Tcherkess Edhem aurait de nouveau fait

sa soumission aux autorités kemalistes.
D'autre part, on annonce qu'un aéro-

plane hellène a survolé les troupes tur-

ques et lancé des pamphlets en turc si-

gnés par Edhem.
Selon le Times, Tcherkess Edhem

envisage une attaque contre Eski-Ghéhir
par le sud.

Le rapatriement des Invalides
Il a été décidé de charger un entrepre-

neùr du rapatriement des invalides ren-

très de captivité et se trouvant à Cons-

tantinople. Ceux-ci seront expédiés par la

voie d'Inébolou, Sinope, Trébizonde et

■>amsoun.

L'aicocdîsme
Le conseil supérieur de santé, tenant

compte des préjudices causés à la santé

par l'abus des boissons alcooiiqnes, a dé-

cidé de soumettre à un contrôle les ta-

vernes et dépôts de boissons et d'intér-
dire la vente des boissons nuisibles.

Ministère de ia guerre

La réorganisation des cadres du mi-

nistère de la guerre commencera à partir
du 7 février et sera terminé le 15.

Les cadres précités seront réduits à un

cinquième de ce qu'ils étaient jadis.
Les sections de l'infanterie, de l'artil-

lerie, des transports et de la cavalerie
seront unifiées.
L état-major général ne comptera plus

que quatre sections.

tude religieuse est dans l'application de

la maxime platonicienne : Il faut aller au

vrai avec toute son âme : donc avec

simplicité et humilité, en acceptant d'à-

vance les conséquences de la vérité même,
en marchant dans la lumière dès qu'elle
s'est montrée, en l'aimant, en se passion-
nant pour elle, en cherchant à la répart-
dre autour de soi et en travaillant parla
à faire sortir le monde des ténèbres où il

s'agite pour le ramener au soleil de la

paix véritable.
La brièveté d'un compte rendu lui en-

lève malheureusement son allure vivante.

Puisse du moins le présent résumé aider

suspendre les cours.

Les cartes du Seïri-Sefaïaie
Le Seïri-Séfaïne éprouvant une perte

annuelle de plus de 20.000 livres du chef

de la délivrance de caries des voyages
gratuits à ses employés, il a été décidé de

n'en plus délivrer à l'avenir — et en

nombre très réduit — qu'aux agents de

police et aux gendarmes.

Suleyman Chefsk pacha et
l'armée de répression d'îsfmidt

Le général Suleyman Ghefik pacha a

fait à ï'Iléri certaines déclarations au su-

jet de son commandement à lsmidt où fu-

rent concentrées l'année dernière, sous

le cabinet Damad Férid pacha, les forces

dites de répression.
D'après Suleyman Chefik pacha, ces

forces ne se composaient que de 2700 fan-

woouia et eoo autres hntoraes recrutés
dans l'artillerie et dans d'autres armes.

Le corps expéditionnaire ne disposait que
de 6 batteries de canons et 30 mitraijleu-
ses. L'intendance envoya à lsmidt 4000

selles, alors qu'il ne s'y trouvait qu'une
vingtaine de chevaux. Une pareillé force
était insuffisante même pour un sérieux

mouvement de reconnaissance. Aussi l'ex-

pédition était-elle d'avance vouée à un

fiasco. i

Suleyman Ghefik pacha s'est exprimé ?

aussi dans les tenues les plus défavora- *

bles au sujet d'Anzavour qu'il a traité de

funeste.

Matinée extraordinaire
La troupe du Casino de Pans répon-

dant au désir exprimé par les familles
demeurant loin de Péra donnera ce soir à

6 heures une matiuéa avec le même pro-
gramme de la soirée.
Avis aux amateurs.

Une fête à Prinklpo
Dimanche dernier, eut lieu à Prinkipo,

dans les salons de l'Hôtel Splendid, une

fête artistique, organisée au profit des

orphelins arméniens par l'Union de bien-

faisance de la localité.
Le R. P. Joseph a ouvert la fête par

une émouvante allocution sur la situation
lamentable des orphelins.

Les élèves de i'ècoie arménienne de

Prinkipo ont chanté avec beaucoup de

succès plusieurs chansons rustiques. En-
suite quelques déclamations et monoio-

gues ont charmé les assistants.
Le discours de M. Babayan sur la si-

tuation politique actuelle de l'Arménie
a été écouté avec beaucoup d'intérêt.

M. Papazian, jeune violoniste, a exe-

cuté avec talent quelques morceaux, ac-

compagne au piano par la toute gracieuse
Mme Névvart Bézirdjian.

Il SCfil ET LtSSIl
Programme du Mercredi 26 Janvier

Cinê-Àmpm. Soupçon tragique
s Luxen bourg Le Coupable
« Eclav La Dame à la Rose
« Orientaux Liberté.
« Etoile.— La Maison du Silence.

PRINT AN IA
Tous les soirs à 9 h. et 1{2 précises

spectacle de variétés, changement de

programme ; chaque jour à 5 h, grande
matinée pour familles, apéritif, Fox-
Troot. Entrée libre.

Grand succès de la chasse au lapin gris
chaque jour nouvelle battue du nouveau

gibier.

A partir de vendredi, 28 janvier, tous

les jours de 3 à 5 h. matinée dansante,
chœur tzigane composé de douze artistes

de 1er ordre dirigé par M. Serge Polya-
koff,°danse des tziga nes dirigée par Boris

Polovko etc.
De 5 h. à 8 li2 h., dans îe salon de

Prinlania, Fine o'clock au lapin gris.

Dimanche, 30 janvier, de 2 h à 4 lj2
p,m., matinée dansante pour familles.

Entrée ob Pts. pooi les cavaliers, 25 Pts.

ponr les dames.
N.B.— La direction a l'honneui d'infor

mer les amateurs de danse qu'à partir
de vendredi 28 crt, elle ouvre un cours de

danse avec leçons particulières et coflec-
tives pour familles tous les jours de 11 h.

a. m. à 5 h. p.m..dirigée» par Mme Mai'-

guerite Savris et Mrs Fo> »

Les personnnes désireuses d'y partici-
per sont priées de s'adresser à la Direction
de Printania tous les jours de 2 h. à 4 h.

p. m.

Au Cmé. Etoile
A partir de ce jeudi 27 janvier

La Danse du Poignard
(ou Griffes de Tigre)
grand drame en 5 parties
interprété par l'illustre étoile

Lidia Quarante
L'orchestre du Ciné Etoile sous

l'habille direction du Mo 1. Golden-

berg exécutera : Quand le rossignol
chante de Kalrnann, inédit ici, ainsi
que Silva pot-pourri spécialement
arrangé pour la Danse du Poignard.

les auditeurs des conférences de St Louis

nous permettent de ! à garder un enseignement dont ils tien-

conclure que le grand remède de i'inquié- ' dront à profiter jusqu'au bout.

Paris, 24. T.H.R.— On annonce que

M. John Rochfeller fils a versé un million

de dollars au fonds de secours institué

pour comnattre la mortalité infantile en

Europe.
— Nous venons de recevoir les deux

premiers numéros d'un journal de langue
française paraissant à Andrinople. Nous

souhaitous longue vie à l'Echo d'Andri-

nople.
— Le ministère des affaires étrangè-

res a envoyé avanl-hier aux délégués di-

plomatiques ottomans à Rome, Londres et

Paris certaines instructions.
— On mande de Moscou que le rende-

ment du bassin houiiler de Moscou du-

rant le mois de décembre dernier a été

de 4,520,000 pouds.
— Depuis avant-hier, les services de

ia sûreté générale sont transférés au local

de la quatrième section de la direction gé-
riérale de la police à Sultan-Ahmed.

— Le Times apprend que la gr ève gé-
nérale sera incessamment déclarée en

Le Casino de Paris
au Nouveau-Théâtre

Que les retardataires se pressent car le

programme actuel sera partiellement
changé Vendredi. En effet on attend l'ar-

rivée pour demain de la célèbre Didiane

surnommée la plus belle femme de Paris

(5 prix de beauté) accompagnée de son

danseur. Mlle Didiane débutera vendredi

soir avec 4 autres nouveaux numéros.
Tous les soirs à 9 1[2 représentation.
Ce soir à 6 heures matinée.
Vendredi et dimanche matinée à 3

heures.
La Maîtresse du Monde

au Grand Ciné Amphi
La projection de ce film unique en son

genre, si impatiemment attendue, com-
mencera ce vendredi 28 janvier au grand
Ciné Amphi.

Ce sera sans conteste l'évent d'art le

plus sensationnel de la saison.
La Maîtresse du Monde se compose de

7 époques, comprenant chacune 6 parties
(3 épisodes).
Le Grand Ciné Amphi projettera

chaque semaine 6 parties, soit 3 épi-
sodés.
Les séances auront? >ieu aux heures ha-

bitueiles Malgré tes -ac fbe< consentis

pour acquérir ce chef-dœuvre, la direo -

tion n'a pas augmenté les prix «les places

Musique du C. 0. C.
Programme du 24 au 30 Janvier 1921.
1.— Salut au 85me.P.R.(avec tambours

et clairons).
2.— Giroflé-Givofla. (ouverture....

Ch.Lecocq).
3.— Coppélia , polka-mazurka... Léo

Delibés.
4.— Mascarade , ahs de ballet.Lacôme.
5.— La Galette de Saint- Cyr. P. R.

(avec tambours et clairons).
Le chef de musique

G. MALZAG

ORDRE DES CONCERTS
Jeudi 27, de 14 h. 20 à 15 h. 30 à San-?

Stéfano.
Dimanche 30, de 15 h. à 16 h., au

Jardin du Taxim.

LA MAITRESSE DU MONDE AVEC LA BELLE MIA MAY A partir du vendredi 28 (Consultez la rubrique

janvier au Grand Ciné Awphi. . la Scène et l'Écran)

La Yita Ginematograficsfdi Torino annonce que pour avoir l'exclusivité xîe projection de ce film en France on a nagé à la Société éditrice Frcs. 4.000.000 (Ltqs. W0.000)
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Bulletin financier publié par la-

agences Hauas-Reuier.
Bourse de Londres
Clôture du 24 jan.

thème, de dépression nerveuse ou dejj
commotion.

Certaines mélodies de Beethoven et

de Bach sont prescrites dans les cas de

rhumatisme.
Dans les maladies incurables (la musi-

cothérapie n'a pas la prétention de faire

des miracles) la méthode nouvelle s'ef

force du moins de diminuer la souffrance

et pour cela elle a recours à MendelsOhn,
Bach et Souza, le seul compositeur amé-

ricain figurant jusqu'ici dans la liste des

musiciens guérisseurs.
La dyspepsie chronique se traite par

des auditions de Chopin, Brahms, Sara-

sate et surtout par l'Invitation à la valse

de Weber.
La musique curative proscrit impi-

toyablement l'usage de certains instru-

ments; le cor, l'orgue de Barbarie et...

le violoncelle.

L'étrangeté de cette méthode ne pou-

vait manquer de séduire les Américains

toujours avides de « nouveau » . A l'Uni-

versité de Columbia on a déjà ouvert un

cours de musicothérapie et certains hô-

pitaux de Pensylvanie imposent à leurs

infirmières un stage de deux Ans dans

une école de chant. Les Américains ne

seront-ils pas tentés d'être malades rien

que pour avoir le plaisir d'être bercés

par la voix harmonieuse d'une infirmière?

цкии nim—шпат нщдяааи—

l?ïï E DE LA

228 —

lit! 50
149 i —

42 —

5 62
52
88 50

Ch. s. Paris
e s. Vienne
* s. Berlin.
« s. New-York —.

s. Athènes
» s. Bucarest
« s. Rome -

« s. Genève -

Prix argent
Paris du 24

Ch. s. Londres
« s. Berlin
с s. Vienne
« s. New-York
^ s. Bucarest -

< s. Athènes
« s. Rome —

* s, Genève —

« s. Bruxelles —

•fin.

52.45
incoté
225.25
3.78.25

103.25
24.09
40.

52.66
24.75

13.95
19.25

50.50
221.50
104.50

Dernières
nouvelles

Réorganisation
ds l'armée kemaiiste

Un projet de loi concernant la

réorganisation des cadres de l'ar-

mée kemaiiste sur une nouvelle

base a été retifié par l'Assemblée
nationale d'Angora après des dé-

bats mouvementés. Conformément
a cette réorganisation, les déреп-

ses de guerre ont augmentées con-
sidérabiement.

Musicothérapie
Nous savions que la musique en émet-

tant des ondes harmonieuses avait le

pouvoir de bercer nos ennuis et d'adoucir

nos peines. Mais voici que la musique,

après avoir joué un grand rôle dans les

hôpitaux en servant à distraire blessés,

PRESSE TURQUE
A propos de la Conférence
De Vlléri :
La question de la modification n'est

pas encore solutionnée. Et même, en Oc-

cident, on la discute en y portant

grand intérêt. Il est tout naturel que

l'opinion publique en Angleterre, en

France et en Italie s'intéresse si vivement

à cette question. On sait aujourd'hui le

rôle joué par les Turcs dans la paix uni-

verselle, et l'important facteur qu'ils
constituent dans l'équilibre mondial. Par

conséquent, on ne saurait hésiter à mettre

ce peuple en possession de ses droits.

Telles étant les choses, il y a un inté-

rêt vital à savoir ce que pensent au su-

jet du traité de Sèvres les hommes d'E-

tat réunis à Paris.

Des informations reçues jusqu'ici, il

semble ressortir que ces personnages se

sont rendus à la Conférence avec des

idées plus ou moins arrêtées. D'ailleurs,

les dirigeants de l'Entente avaient déjà
fait à plusieurs reprises des déclarations

explicites grâce auxquelles on peut d'au-

tant plus se former une opinion au sujet
de la manière de voir de ces hommes

d'Etat qu'à l'exception de la France, il

n'y a pas eu de changement ministériel

dans les pays de l'Entente, et que les

personnages qui vont représenter l'An-

gleterre et l'Italie sont les mêmes. Or on

connaît l'objectif poursuivi par M. Lloyd

George. De même, la politique orientale

du comte Sforza est connue.

Les récents événements d'Anatolie ont

créé une situation nouvelle et ont montré

que le rétablissement de la paix en

Orient demande l'emploi de moyens nou-

veaux.

Une comparaison
Du Vakit :

Tandis que chacun se demande quelle
décision vont prendre les premiers mi-

nistres de l'Entente, il ne serait pas sans

intérêt d'établir une comparaison entre

la situation actuelle et celle existant à

l'époque où se réunit la Conférence de

Boulogne qui se prononça d'une façon ca-

tégorique pour l'application du traité.

Après avoir parlé de la tâche
assumée par la Grèce — tâche

que M. Venizelos avait promis de

mener à bonne fin — et que l'ar-

mée hellène n'aurait pu accomplir,
le Vakit poursuit :
L'offensive contre Eski-Chéhir a abouti

à une défaite. C'est dans cette situation

que va siéger ja nouvelle conférence.
A la veille de la réunion, les informa-

tions de Pariset de Londres ont donné

des espérances au sujet ,d'une modifica-

tion du traité de Sèvres. En Angleterre,
on a gardé à ce sujet un silence réservé.
Entre la conférence présentement réu-

nie à Paris et les conférences de San-

Remo, de Hythe et de Boulogne, il n'y a

pas, si l'on veut, une grande différence.

Néanmoins, il y a lieu de relever que

Venizelos, qui au cours des anciennes

réunions avait fait des promesses si

grandiloquentes, renversé du pouvoir,vit
retiré dans un coin, à Nice. Quant à son

successeur, M. Rhallys, des relations of-

ficielles n'existent pas entre lui et les

grandes puissances.
L'Anatolie

Du Peyam-Sabah (sous la signa-
inutiles et malades, est devenue un

moyen effectif de guérison, nous affirme j ttire d'Ail Kemal bayj
•

Mine Isa Maud Ilsen. j L'Anatolie est un trésor dont, par suite

Cette doctoresse américaine n'ordonne jde multiples obstacles, on n'avait pu tirer

ni pilules, ni cachets, ni potions,
elle se

contente d'atteindre ses malades à enten-

dre une musique sélectionnée avec soin.

Plusieurs compositeurs sont considé-

rés comme de véritables spécifiques con-

tre certaines maladies : Schubert guérit

de l'insomnie et Beethoven est indiqué

dans les cas d'hystérie. La chanson du

parti avant la guerre. Cette contrée était

délaissée. Mais après la fin de la tour-

mente, dans l'état de bouleversement où

se trouvait l'univers, il fallut bien songer

à exploiter ce trésor.

Le Peyam-Sabah explique comment on

ne sut pas tirer parti des dernières occa-

sions et comment la malheureuse Anato-

printemps, de Mendelssohn, ou la danse ! lie, l'infortunée nation turque, au lieu de

hongroise, de Brahms, sont les meilleures j voir la réalisation de leurs espérances,

cures pour ceux qui souffrent de neuras- connurent de nouvelles calamité?.

PRESSE GRECQUE , |
La Chambre indigne

Du Proodos :
La Chambre hellénique devait hier

commencer ses travaux. Mais ceux qui
ont reçu le droit d'entrer au parlement
sont pour la plupart des hommes aux-

quels on peut décerner le titre de faux

mandataires du peuple et qui s'efforcent
de soumettre la Grèce à leurs passions
ou à leurs intérêts. Les députés qui s'ins-

tallent actuellement dans la salle du par-

lement applaudissent des deux mains à la

restauration du souverain, acte qui res-

tera comme une tâche indélébile dans

les annales de notre histoire contempo-
raine. Us se montrent prêts à ratifier par

leur vote toutes les ambitions royales ou

toutes les volontés du gouvernement.
Ainsi on annonce déjà qu'un des pre-

miers projets de loi que seront soumis à

l'approbation de la Chambre sera le pro-

jet portant augmentation de trois mil-

lions de drachmes pour la dotation royale:
Un autre projet sera présenté à la

Chambre ou plutôt à la majorité docile

de celle-qi qui le votera à mains levées et

par lequel le gouvernement sera autorisé

à allouer à la princesse Helène quelques
millions de dot à l'occasion de son pro-

chain mariage.
La Chambre dissoute, celle avec la-

quelle collaborait M. Venizelos,
votait des

traités, applaudissant à des faits histori-

ques et à des victoires éclatantes qui

rendaient à l'Orient sa véritable physio-

nomie. C'était la Chambre fidèle au geste

du grand héros Kolocotronis.
C'était la Chambre fidèle au grand

oeuvre et à la noble lutte patriotique du

libérateur de la nation.

Aujourd'hui triomphent les héros du

mensonge auxquels la rue adresse des

dithyrambes.
PRESSE ARMENIENNE

Mouvement insurrectionnel
Du Djagadamard :

L'on parle d'une réunion secrète qui

s'est tenue à Tiflis et au cours de

laquelle il aurait été décidé de renverser

par la force armée le gouvernement se-

viétique arménien. L'on parle également
de l'indépendance du Zanguëzour, de l'in-

surrection de l'Arakadz, etc. Pour pou-

voir se former une idée exacte au sujet de

ces nouvelles tendancieuses on doit tout

d'abord savoir ce que représente en réalité

l autoi ite soviétique d'Erivan comme force

enjioi et comme gouvernement.Les bolche-
viks arméniens qui sont entrés en Arménie

sous la protection des baïonnettes russes

sans avoir pu jusqu'ici devenir les mai-

très de la situation ont leurs regards
fixés sur Bakou et sur Moscou. La preuve

la plus éclatante en est que leurs « cama-

rades » turcs s'obstinent à vouloir s'éta-

blir à Kars, Alexandropol, Igdir et

Nakhitchévan en massacrant, déportant,

pillant et détruisant. Les bolcheviks ar-

méaiens ont enchaîné l'Arménie. Ces

néophytes n'ont pu établir leur autorité,

et cela par la force, que dans la région
d'Erivan jusqu'à Ouloukhan, à une heure

d'Erivan et de l'autre côté jusqu'à Kara-

Кlissé et Dilidjan. C'est l'anarchie qui

règne dans les autres provinces et villa-

ges. Aucune autorité gouvernementale,
aucune^ force militaire pour maintenir

l'ordre.
Par ailleurs, après le complot turco-

bolcheviste, lorsque les «libérateurs » de

Bakou vinrent prendre en mains le pou-

voir en Arménie, des émigrés d'Aiexan-

dropol et d'autres localités ainsi que des

détachements armés se concentrèrent au

pied de l'Arakadz et formu.èrent des con-

dirions pour leur soumission au nouveau

gouvernement. La plupart de ceux-ci

sont des Arméniens des provinces irrédi-

mées, de Sassoun, de Mouche, de "Van

etc. qui veulent savoir l'attitude du nou-

veau gouvernement vis-à-vis de leur

mère-patrie, l'Arménie irrédimée.

Voilà en quoi consiste la légende du

« mouvement insurrectionnel tashnakiste».

Suppression de la mendicité
Un gala musical

De tous les divertissements philanthro-
piques de la saison, celui qui, sans con-

tredit, est apnelé à avoir le succès le

plus éclatant, c'est le concert de gala qui
sera donné le 7 février prochain, à 5 h.

de l'apiès-midi, au Nouveau Théâtre (ex-

Skating), en faveur des enfants abandon-

nés, recueillis par l'Œuvre de la Sup-

pression de la mendicité.

M. le Haut-Commissaire britannique et

lady Rumbold ont bien voulu patroner ce

concert afin d'encourager une œuvre

d'une utilité incontestable et qui, dans

l'ombre, accomplit des merveilles. Pour

pouvoir, à toute heure de jour et de nuit,

arracher au pavé des rues les enfants qui

y sont abandonnés, la fondatrice s'ingé-
nie à créer elle-même des Asiles. Elle

vient d'en ouvrir un à Béchiktache, où

près de 50 petffs vivent dans le bien-

être moral et matériel. Mais s'il reste

moins d'enfants dans les rues, combien

encore qui végètent dans les bouges et

dans les bas-fonds de Galata. Il faut à

à tout prix les sauver. C'est pourquoi
Mme Naar a entrepris, avec des ressour-

i ces qui font sourire les sceptiques, de

| construire à Chichli un autre asile inter-
i
> national.

Et c'est pour faire entrer cette utopie
dans le domaine de la réalité que lady
Rumbold organise le concert qui doit as-

surer aux enfants abandonnés un home

d'où ils souriront d'un œil moins jaloux
aux heureux et aux puissants du monde.

Faits divers
Faits de police

Durant les dernières 24 heures il cas

de vol, 1 de filouterie, 1 d'escroquerie,
6 de voies de fait et 4 divers délits ont

été signalés.
Vols

Un voleur a pénétré avant-hier dans la

maison d'Ahmed bey, fonctionnaire du mi-
nistère de l'intérieur, et a enlevé 5 tapis.
Le malandrin a pris la fuite.

sfe

Un autre vol a été commis avant-hier

dans le magasin du cordonnier Vassil à

Taxim. 14 paires de chaussures ont été

dérobées. Un ouvrier de la société d'élec-

le sac de 68 kg. Ltqs. ;Щ/ g, sAustralian Best

13 1\2.
Gouardian le sac de 63 i|2 fig. Ltqs.

131i4.
Arlington No 2 le sac de 63 1{2 kg. Ltqs.

11 Ii2\
Farine de maïs blanche le sac de 72

kg. piastres 900.
Farine de maïs jaune le sac de 72 kg.

piastres 600.

Farines Roumaines le saç de 75 kg.
piastres 1450.

* NÉAPOLITAKI FRÈRES.

1

! Mme Vve Aspasie J. Garamanos, M.

f Sotiri J. Garamanos et son fils Jean (de
! Paris), M. et Mme Démètre P. Garama-

] nos et leurs enfants, M. et Mme N. Sarris

j et leurs enfants, M. et Mme Georges N.
1 Taniopouîos et leurs enfants, M. et Mme !
Anastase Psyllas ainsi que tous les pa-
rents et alliés ont la douleur de vous

faire part de la perte cruelle qu'ils vien-

nent d'éprouver en la personne de leur

très regretté

mF.
(docteur en médecine)

PROPOS DE FEMME j leur époux, père, frère, oncle, gendre et

parent subitement décédé hier et vous

prient de vouloir bien assister à ses fu-

nérailles qui auront lieu demain jeudi
14{24 courant en l'église orthodoxe de la

Panaghia à Péra.

Gonstantinople, le 13[26 janvier 1921.
Le présent avis tient lieu d'invitation.

Circulaire

юшвяии#юд&

L'égalité d'humeur
Ьэз pîtitôî vîrtus, il пз faut pas s'y

méprendre, ont une importance capitale
dans la vie d'une femme; on peut dire

tricité qui s'était rendu chez M. Albert, f qu'elles sont un don des plus précieux au

directeur du personnel de la Compagnie dej point de vue social, que cette facilité,

navigation de la Corne d'Or, pour réparer I cette douceur et cette égalité d'humeur

l'installation d'électricité a dérobé des ob-fqui forment ce qu'on appelle un heureux

jets d'une valeur de 300 livres ainsi que ! caractère. C'est én effet un avantage

3 costumes.

Un pick-pocket a subtilisé hier au Тип-

nel le portefeuille d'un sujet russe nom-

mé Apeshtine contenant 75 livres, une

bague d'une valeur de 1.000 livres, et une

paire de boucles d'oreilles en diamants.

Arrestation
L'ouvrier maçon Christo, qui avait,

l'autre soir, enlevé une somme de 425

livres dans le tiroir du tavernier Cotcho,
à Buyukdéré, et s'était enfui, vient d'être
arrêté.

A Arnaoutkeuy
Agop et Aram jouaient l'a utre soir aux

cartes,au domicile de ce dernier à Arnaout-

keuy. Des voleurs,profitant de ce qu'il n'y
avait personne à l'étage inférieur, péné-
trèrent dans la maison et emportèrent tout
ce qu'il leur fut possible d'enlever.
Assurez-vous contre les Maladies et Ac-

cldents à la Royal Exchange Assurance
Corporation, Agents Généraux: J. W.
Whittall & Go Ltd Sanassar Han, Stam-

A.Mlehailidls et J.A.KiïitsogJou
Céréales et Farines

Minoterie à Ada-Bazar

Rue de la Quarantaine
Yordaïi Han N - 2 4

Galata
Adresse, télégr : ANAN lAS

Tél. Péra 2914

Consjple, le ljlA- Janv.19'21
M...,

Nous avons l'honneur de vous informer
que fous venons de constituer sur cette

place une Société en nom collectif sous
la raison sociale

H.Hailis & J.A.Kliilsoglou
qui s'occupera du commerce des céréales
et farines.
La signature de chacun des associés

engage notre maison.
Veuillez prendre note des spécimens

de nos signatures et agréez. M., nos salu-

tarions distinguées.
A. Michailidis et J. A.Kilitkoglou

A, Michailidis signera :

J.A.Kilitsoglou signera:
яшштишЁШшаакжшшшшштжшшщяш

Avis

boul.

LE KARCHÉ
Sucres

En forte demande pour la consomma-

tion locale et le transit ; surtout depuis
quelques jours que Batoum aussi com-

mence à présenter un grand désir d'à-

chats sur notre place. Cette demande sti-

mulera la fermeté de notre marché, qui
est d'ailleurs dépourvu de tout stock, et
tous les arrivages se consomment au

jour le jour.
La semaine écoulée nous avons eu des

arrivages de Marseille, d'Anvers et de

New-York, en tout un millier de tonnes,
quantité qui ne suffit pas même pour la

consommation locale ; c'est pour cela que
nous commençons déjà la semaine sans

aucun stock flottant sur mer et nous at-

tendons anxieusement les bateaux Sea-

serpent et Alpha d'Anvers, Ulysse et

Amor d'Amsterdam avec des sucres cris-

taiisés et cubes, belges et hollandais.
A l'origine les prix sont plus fermes

surtout à Java qui a fait de grandes ven-

tes aux Indes et a haussé les prix plus
que les autres marchés sucriers.
Sur place disponibles en transit, Lstg.

52 Ii2 la tonne cif Constantinople les cris-

tallisés, et Lstg 68 les cubes. Dédouanés
cristallisés Ltqs. 42 li2 (quarante-deux
livres turques et demie) les lOOklg.et Ltqs.
52 (çinquante-deux livres turques) les eu-

bes. Tendance ferme.

Cafés
Toujours faibles et sans demande ; on

dirait que la consommation a diminué

énormément et les stocks existants sur

notre place ont augmenté par les derniers

arrivages ; il est à espérer tout de même

qu'aussitôt que la Roumanie donnera des

commandes sur notre place l'article verra

de nouveau un mouvement et le stock

diminuera.
Prix sur place en transit Pts. 45 l'ocque

Rio I et Pts. 40 Rio II.

Dédouanés Rio I Pts. 63 l'ocque, or-

dinaire Rio Pts. 55 l'ocque.
Santos manquent. Guatemala et Costa

Rico Pts. 86 l'ocque dédouanés.
Tendance faible ici.

A l'origine aussi l'article est très faible.

Rio type No 1 de la maison Mac Kinlays
G. sh. 55 les 50 3(4 cif Gonstantinople.
No 5 sh. 48 les 50 3(4 cifGonstantinople ;

toutefois les maisons les plus sérieuses

à Rio et à Londres considèrent ces prix
comme la dernière station de la baisse et

elles conseillent des achats à ce niveau

de prix.
A notre avis il est tout naturel qu'après J

une baisse prolongée là hausse aussi ar-

rivera7
un jour.

Gonstantinople, 24 janvier 1921.
ANTOINE MOSCHOPOULOS

Toutoun Youmrouk
Revendjoglou Han, No 1

Téléph. St. 1887

Ues Farines
Gold Medal le sac de 63 1(2 kg. Ltqs

13 1(2.
Nelson le sac de 63 1;2 kg. Ltqs.13 li2.
Martisco le sac de 63 1(2 kg. Ltqs.

131(4.

considérable dans la vie que cette dispo-

sition qui présente toutes choses sous le

meilleur côté, qui fait accepter les mé-

comptes et les peines avec nne résigna-
tion facile, qui écarte enfin, par l'aspect

riant d'un visage aimable, la triste pensée

de la douleur et ilu chagrin.
C'est assurément un don précieux,que

celui qui met à l'abri des déceptions ou

bien des blessures de l'amour-propre,

parce qu'il éloigne de l'esprit toute pre-

somption mauvaise, et qu'il ne comporte

pas cette clairvoyance funeste, qui pe-

nètre trop le mobile des actions humai-

Mais cette heureuse disposition naturel-

le qui engendre tant de qualités aimables,
est le rare privilège do quelques natuies

d'élite créées, sans doute, pour servir de

modèles. Et c'est chez celles-là qu'on
trou-

ve ces grâces du caractère accompagnées
des vertus solides qui dérivent du cœur,

et de la raison, et sous lesquelles un bon

naturel ne serait plus que l'expression
d'une nature insouciante égoisteou frivo-

le.

Sans vouloir approfondir la question oe

savoir si nous naissons avec le germe

de toutes les vertus et de tous vices

comme le prétendent certains philoso-

phes, il est permis de croire cependant

que nous venons au moude avec des pro-

pensions et des inclinations, que nous

devons développer ou combattre, pour

obéir à cette voix du juste et du bien qui

|est en nous. Nous ne naissons pas tous

et toutes avec cette nature heureuse qui

est prête à toutes les Vertus, mais поиъ

devons toutes nous efforcer d'acquérir
cette facilité d'humeur qui en est le re-

flet.

je voudrais pouvoir .vous indiquer quels
sont les moyens à employer pour parve-
niràce but; mais je crains que la tâche

ne soit au-dessus de mes forces et je ne

voudrais pas tomber dans lécuei! du
sei-

mon. Je vais essayer toutefois de vous

communiquer mes pensées sur ce sujet

un peu sérieux sans doute mais impoi
tant.

Si je me suis bien expliquer,vous devez

avoir compris que la facilité de ca-

ractère est le résultat et l'expression d'un
houreuF équilibre des facultés de l'es-

prit; j'ajouterai volontiers, et du cœui.

Mais au point de vue des relations so-

claies, on peut dire que les qualités d'es-

prit seules pourraient suffire.
C'est surtout la pratique de la vertu hu-

maine par excellence, la charité, qui
donnera les qualités essentielles de l'heu-

reux caractère. La charité, en effet, qui
est le désir d'être utile et agréable, ne

prédLspose-t'elle pas tout naturellement à

un accueil bienveillant ? Ne prévient elle

pas, avec cette joie intime qui acoom-

pagne les bonnes actions, cette expies-

sion de bonheur et de cordialité qui attire

la sympathie et désarme le mauvais vou-

loir ?

C'est aussi par la charité qu'on apprend
à pardonner sans efforts, à ne point s of-

fenser facilement, parce qu'on ne sait pas

supposer les intentions mauvaises, à être

heureux enfin du bonheur des autres,
comme à compatir à leurs peines.

Un heureux caractère, on le veit, n'est

donc pas simplement la manifestation de

la bonne humeur et de la gaieté; c'est

au contraire la cause de cet état de 1 es-

prit amené par la pratique des petites
vertus qui dérivent de la charité. Une

joyeuse humeur ne vaudra jamais une

humeur égale; une gaieté intempérante ou

intempestive fait plus de mécontents que

d'amis.
Si les qualités du caractère sont néees-

saires à l'homme et lui sont d'un grand 5

secours dans le combat incessant de la » Щ
vie, elles sont plus indispensables encore! |
à la femme. Notre mission n'est elle pss'j

La Colonie Y'ongoslave est invitée à

vouloir bien assister à la Messe Solen-
nelle qui sera célébrée à l'occasion de

St-Sava; le 27 crt. à 9 1(2 h., à l'église
St-Nicolas à Galata. Ensuite une réception
sera faite par le Ministre du Royaume
des Serbes, Croates et Slovènes à 11 1(2
h. à l'école de la colonie, sise Rue Agha
Tchesmé.

Jugoslavenska Kolonija se pozivlje da

prisustvuje dne 27 o.m. prigodom proslave
sv. Save crkvenoj svecanosti, koja ce se

odrzati и crlcvi sv. Nikole Galata и 9 1(2
sati. U 11 1(2 sati kraljevski ce poslanik
primati posjete и Jugoslavenskoj Skoii
Ulica Aga-cesme-Pera.

Laster, Siibermann et CSe.
(Département Maritime)

Service régulier entre Anvers-Consian-
tinople Mer Noire et retour.

Service de retour :

Le bateau MOSSUM sous pavillon
hollandais de retour de Poti et Batoum
chargera vers le 30 courant pour Maite,
Anvers, Amsterdam, Rotterdam,Dantzig
et les ports de la Baltique.
Vapeurs attendus :

Le bateau АЁ,РШЖ sous pavillon
danois attendu le 27 crt. partira le même

jour pour Bourgas, Varna Constanza.
Le bateau ANNA sous pavillon nor-

végien arrivera d'Anvers en notre port,
vers le commencement de Février et

après son déchargement il partira pour
Bourgas, Varna, Constantza, Poti et Ba-
tonm.
A leur retour de la merNoire,iischargeront
pour Messine, Anvers,Rotterdam,Amsfcer-
dam et les ports do la Baltique.
Pour tous renseignements s'adresser è.

'Agence Mari lime Laster, Silbermann et

Cie, Tchinili Rihtim han, No 13-15. Télé-
ip^one Péra 641.

Société hellénique
d'entreprises maritimes

Ligne hebdomadaire Smyrne—.Le Pirèe
Egypte

Le vapeur de luxe PEITjOPS partira
des quais de Galata le jeudi 27 Janvier
à 2 1(2 heures du soir, précises pour
Port-Said en touchant à Mytilène,Smyrne,
Chio, le Pirée, Alexandrie et Port-Saïd.
Pour passagers de Ire, 2me, et 3me

classe et marchandises s'adresser à TA-

gence générale JOSEPH CRESPIN,Galata.
Merkez Rihtim Han, Rez-de-chaussée
19-20 Téléph. Péra 2043.

Le bateau sous pavillon ita-
lien actuellement dans notre port par-
tira le mercredi 26 janvier pour le Pirée
acceptant des passagers de 3me classe
| et des marchandises.

Pour marchandises et passagers s'a-
dresser à l'agence G.. Dulger et Cie,
Tchinili Rihtim han 2me étage, No 13-14.
Galata. Téléphone Péra2563.
й <s8cf€> -13*48©- <Sfd3«»-&

| F. HEALB & RIZZO à,
9 Galata,Rue des Quais No 141

ît LEVANT UNE к
Ui! LINE m $

Navigation Nationale
de Grèce

Gonstantinople-Le Pirée-New-York.
Le nouveau colosse transatlantique

MJNG АРЕЖАШШП jaugeantJ
tonnes 30000 d'une vitesse de 16 noeuds
partira du Pirée le 9 Février directement,
pour NEW-YORK. Luxe incomparable,
vitgsse, confort, 300 places ira (dans des
cabines da 1 et 2 10s)» 300 places 2mt
.dans des cabines de deux et quatre lits)
2000 places 3me (dont 500 dans des с a

bines de quatre lits).
De Gonstantinople, départ par les pa-

québots de luxe de la même Compagnie
Aridl/i'os et Nuoc.os.
L'Agence Générale de Constantinople

délivre des billets pour passagers et con-
naissements directement pour New-York.
Pour tous renseignements s'adresser

aux Agents Généraux Mess, pandeli.
Frères et Const.A.Antoniadi Galata Omer
Abit han 2me étage, Tél. Péra 1320-

Navigation à vapeur
Gerasslmos G. Anghelatos

POL1COS - EXPRESS
Ligne Consjple-Smyrne-Le Pirée

Le yacht bien connu JP4PJLXC08 avec

télégraphie sans fil reprend ses voyages
réguliers entre Constpie Smyrne-Le Pirée,
partant chaque dimanche 9 h. du matin
des quais de Galata.
Départ dimanche prochain 30 janvier

à 9 h. du matin.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à Mess. N. A. Kanakaris et Cie,
Galata Keutehéoglou han No 8» Télé-
phone Péra Î608.

Compagnie russe de navigation
à vapeur et de commerce

Le bateau JL/AZAMJEFJF, capitaine
Androunin, partira Samedi 29 crt, pour
Dardanelles, Smyrne, Chio, Adalia, Mer-
sine, Alesandrette, Tripoli, Beyrouth,
Gaffa, Jaffa, Port-Said et Alexandrie, en

acceptant des passagers et marchandé
ses.
Pour frets et passagers s'adresser i-

l'Agence Principale de la Compagnie
Russe de Navigation à VaDeur et de Com-

à se chargent de tout transport inter- à

§ national de marchandises et ef-
$ fets privés. Ф
,| Agents de Van Oppen et Со Ltd

Transports Iniernationaux
Ь ARRIVÉ : Ь
% sisЖ4МЖ4 de New-York ac- $
l ceptant des rmirchandises pour л
3& Smyrne et Alexandrie. 3o
? ATTENDUS : f

S(S J«.IHOWSIJWY IIASjXj de
•Ï1 la Mer Noire acceptant du char- T
Y gement pour les Etats-Unis. Y

ф s (s KAJLOMO de New-York en

1? Février.
m -®8Э«><вв£й>oea©- -> h

RESTAURANT-GLACIER
" L/t REGENCE "

76, Grand'Rue de Péra, 76
Maison Française de 1er ordre
Grill-Rom -~ BAR AMERICAIN—

Five o'clock tea

Le Restaurant le plus élégant et le
plus confortable

Tous les jours concert symphonique
par l'Orchestre Miiler

Mme Marie Sô!Iber|er
ex-Mme Gabriel

Chirurgien-Dentiste, de Paris
Informe son honorable clientèle, qu'elle

a repris ses consultations. Elle reçoit tous
les jours de 10 h. à 5 h. p. m. chez elle,
Rue de Fera 186 en face du lycée de
G'alata-Sérai Appartement Azarian No 2.

C'est le RnêrinlistA fô.spécialiste

Dr Saradj ian
qui guérit ia SYPHILIS, la BLEN-

NORRHAG1E et toutes sortes d'UL-

CERATIONS de la PEAU et du

CUIR CHEVELU.
Reçoit sauf Dimanche, de 10-1

et 4-8, Grand'Rue de Péra,Kutchuk
Parmak-Gapou.cn face du Consulat
de Grèce. Les pauvres gratis tous
les jours.

A vendre
Auto de tourisme Vauxhall modèle

1918 (moteur 1917), châssis avarié.
Les soumissions devront être envoyées

par écrit au secrétaire du Haut-Commis-
sariat Britannique. Pour visiter l'auto, s'a-
dresser au Haut-Commissariat entre 10 et
5, heures (excepté le dimanche).

A VENDRE
Limousine Cadillac Touring Car, Olds

mobiles, petites camionnettes Ford et

plusieurs camions Iiéo en très bon état.

Visibles chaque jour de 9 à 5 heures,
Pour les prix s'adresser à Ы. BINKLE au

méree, Galata, Tchinili Rihtim HanДгегР comité de secours américain 25 Rue de

de-chaussée). Taxim. Téléphone Péra, 29-

<ra?

Boissons &conserves
Pouf tous vos achats concernant les :

Vies, Liqueurs, Cognacs, Chsmpapes, Biscuits, Cacaos,
Chocolats et Conserves alimentaires

adressez-vous toujours à la

Maison L'AURORÈ. '

да-

Щ
,/T
Щ

il

en effet de préparer le repos et le

être de ceux qui nous sont chers, d'atti-
rer autour du foyer des cœurs amis, des

, fibien, ca-

Ф%

visages souriants, d'adoucir les chagrins t pj

Péra, Galata-Séraï, ГТ б Téléphone Péra
maison tenant le plus riche assortinient sur sa spécialité et

^vendant mëilieur marché que partout Щ
(| Dépositaire exclusive des Maisons :

Ernest trroy, Reims.—- Délbeck & Со. Reims.— Shroder & Schyîor je

et de les consoler?... Comment pourrions
nous le faire si nous ne possédions pas le

calme et la sérénité qui permettent de

mettre en jeu toutes Ls ressources du

cœur et de l'esprit?... S.C.

Щ & Со. Bordeaux [Vins de 'BordeauxJ,
$ ( Vins de Bourgogne). —John Dewa &

Bouchard Père & Fils. Beaune
& Soris. Pcrth Se London (WJillc L|>

-i Label Whisky).— The Bon Ami. New-York. — L'Abbé François, Voiron
) (Liqueurs). vP

Vente en détail à ЗА LTl IAsé 1TAXLE.
Militions spéciales роыг les commandes en gros. ^



s

?

KALEFLU!D
D. KALENITGHENKO
(l'Extrait de glandes

séminales)
contre faiblesse, anémie, lieu-
rasthénie

IMPUISSANCE
névralgie, maux de tête, in-
somnie etc., pour fortifier
et reconstituer les forces de
l'organisme pendant et après

Toutes Maladies
Pour libérer l'organisme
de l'acide uriqiie, qui cause
la plupart des maladies ;

Le Kalefiuicl est en vente par-
tout et à notre dépôt gé-
néral: Péra Rue de Brousse,
23, appt. 2, Péra.

lise m ïsnîe le matériaux
de surplus appartenant au

GOUVERNEMENT BRITANNIQUE
Par ordre du C. 0. 0. Consjple

"l 2Ч&Ж1Й2

€*-vataitememf la brochure dé-
tailîéev avec beaucoup d'observa-
lions de médecins, en langues
franç. angl. grec, armén.turque'
arabe, serbe, russe, etc.

Certificats d'épouiSiage
Le département do la Santé à la di-

■rection générale du service sanitaire des
frontières nous annonce que par déci-
.•sion de la Commission Sanitaire interalliée
maritime et des frontières, à partir du
26 courant, les médecins ei-dessous dé-
signés ont seuls qualité pour délivrer aux
passagers quittant Gonstantinople des
certificats d'épouillage :

a) Las membres des Commissions sani-
tairez interalliées,

b>
( Les conseillers sanitaires des 'Corn-

mifjsariats alliés,
c) Les médecins-chefs des hôpitaux

Ulliés,
d) Les chefs de service de Santé des

armées et «marines alliées,
e) L'inspecteur général et l'inspecteur

général -adjoint de la direction générale
sanitaire ottomane des frontières.

l'i Lo sous-directeur de la direction gé-
ПСГ aie de la Santé.

Les intéressés sont avisés que les cer-

fificats d'épouillage en question ne sont

délivrés qu'aux personnes munies de

passeports'politiques et no seront valables
ç'i® 4S heures.

Seuls les certifier ts portant le timbre
nie la Commission Sanitaire interalliée ma-

tune et des frontières seront valables.

ADJUDICATION No 0(7
Les soumissions par Eot, spécifié ci-

bas, seront remises personnellement au

Bureau du СШЕЕ ORDNANCE OFFICER,
TOPHANE, chaque Roi séparément sur
u ne formule usuelle mentionnant le No
d'Adjudication du lot et de description
du matériel exactement comme il est pu-
blié. Les offres doivent être faites sous

pli cacheté (à obtenir de l'officier chargé
des ventes) et à remettre au Bureau du
Chief Ordnance Officer de Tiphané le
MARDI 1er FÉVRIER Ï92I jusqu'à midi.
CONDITIONS DE VENTE : h— Les

offres doivent être faites en GIVRES
STERLING pour le entier tel
quel existant au Dépôt.
2.— Les quantités annoncées sont es-

timées approximativement et aucune
garantie n'est donnée quant à la prèci-
sion et aucune discussion ne sera-admise
à ce sujet.
Les offrants doivent obtenir l'inform a-

tion nécessaire et s'assurer de la quai/'té
des conditions et de la quantité du JCof
avant de soumettre l'offre.
3.— Chaque offre doit être aceompa-

gnée d'un cautionnement de Ю ojo de la
valeur estimative. *Le cautionnement
doit être remis séparément et non inclus
dans l'offre.
4.— Les Droits de Douane seront

payés par les acheteurs.
5. — Les acheteurs doivent prendre li-

vraison des Matéxûaux dans les délais
spécifiés, sous pénalité d'annulation de
l'offre et la confiscation du cautionne-
ment.

Royal Army Ordnance Depot—
Kassîm-Pacha

BAKOU

A
STAPHYJMA

оm дC? i jt\

S 1ДГ11
La boisson idéale préparée avec

de pur raisin et d'anis naturel. .

Produit spécial de la fabrique
renommée M. Zarokosta.
L'apéritif du jour.

En vente dans les meilleures épi-
ceries.Dépositaire exclusive :

Maison «L'AURORE»
G&Mta-Sérai No 6 Tél. Péra 2Î69

JLot No DESCRIPTION & QUANTITÉ
1.—- Couvertures 8.500
2.— Cotonnades lbs 5-000
В.— Lainages » 20-000
4.— Lainages » 4.000
5.— Vieux cuir » 1.000
6.— Des chaudières de camp 100
7-— Couvercles de chaudières 700
8-— Vieux fer 2 tonnes
9-— Réservoirs d'eau pour

transport
*

G0
10-— Réservoirs d'eau en cuivre 9
11.— Extincteurs
32.— Vieux tissus lbs
13.— Matelas
14.— Crin lbs
15.— Casques en acier
16.— Diverses roues
17.— Armoires en frêne
18 — Perches en bois
19.— Vieille tenture lbs
Royal Army Ordonnance Depot.

Galata.
20.— Couvertures 5000
— Pour Permis de visite et plus am-

pies renseignements s'adresser de &.SO
à XX h.a.m. (sauf samedis et dimancbes)à j q
Officer in charge of Sales,L.P.O.
Base Ordnance Depot — Tophaney
(G.O.O.—7) (26.1.21) 27

Remplace avantageusement le beurre et coule moins cher
En vente partout. Représentants : A. & F. GUARRACINO

Orner Abid Han, 3me étage No 18, Téléphone: Péra 24-06.

"THE SIRE IISIBAICE CIIFIIT"
Compagnie d'AssurancefiloMre l'Incendie

Fondée à New-York en I §53, an Capital de
б аоо© и0оо Dollars

Agent Généraux pour la Turquie :

American Foreign Trade Corporation
MAHMOUDIÉ HAN SIKKÉDJI

Téléphone Stamboul 2768-2769-2770

Société Anonyme
CAP17AL entièrement versé: Dr ru,s 48,000,000

шввярииьмГ», i'i lïiifii'i ïii iriîhrtÉJMWiftBat»

Siège Social : ATHÈNES
Adresse Télégraphique : « ATHENIENNE »

, SUCCURSALES ET AGENCES
ENGRECE : Le Pirée, Saioniqae, Pairas, Janina, Volo, Agrinion,

Larissa, Cavalla, Calamata, Tripolilza, Chio, Samos,
Vathy et Carlovassi, Lemnos, Castro, Mèlélin, Syrie,
Canée, Candie, Rethym.no. Chalcis, Argostoli.

A ЯМYRNE :

EN TURQUIE ; Constantinople (Galata et Stamboul)
ENÉ&YXTE f Alexandrie, Le Caire. Port-Said.

*f|É Occasion

|i| SOWe

I® | Robes, lingeries, eiiemi- î
I sottes, voilettes, et fautai-1
f sies de ciiapeaax, crosses,

"

etc.
PRIX TRÈS MODÉRÉS
Passage Alep App. Tokatli No 7.

Ш de 1 heure à 6 après-midi.
EN АШЯ-ЕЩ TERRE; Londres, N• 82 Fenchurch Street,Manchester Ш
A CMYEIîE ; Limassol, Nicossie. ijf

V

cTo
Â
зЙ

¥
a

jLa Manque- d'Athènes fait toutes les opérations de Banque
telles que : Escompte d'effets de Commerce et de Banque. -Avances sur Ш | §
sur Titre», Marchandises Encaissements, simples et documentaires Ж\ ? й-
tous les Pays, Emission de Chèques et de Lettres de Crédit simples et Щ j gcirculaires. Ouverture d'accréditifs simples et document"ires. Ouverture fjjtde Comptes Courants simples et garantis. Garde de Tiires a de prix avan- щ \ &
tageux. Locatiion de Coffres-Forts de toutes dimensions à de conditions
avantageuses pour le Public. Achat et Vente de Devises et monnaies
étrangères.

La Banque d'Athènes fournit des renseignements commerciaux.
La Banque d'Athènes reçoit des Fonds en Comptes de Dépôts â

Vue et à Echéance fixe,
Service spécial de Caisse d'Epargne

i
m

ENTREPOTS
DE TRANSIT
Fener, Corne d'Or

Eu y, Eugénidôs & Go

Capacité 8000 tonnes

d'OrBfireaux : Foaer, Corne
« Téléphone Stamboul 1061.
{& Direction : Gaiata, Rudavendi-
Ф
ф ghiar Han, Nos 70-74.

CAITÂL1AIÂ DI $

160
4.000
200
500

2.000
50,
40 i
150

1000

TH E
Un bon thé doit être un mélange de

THÊ DE CHINE,
THÉ DE CEYLON,

THÉ DES INDES
ET DE FLEURS DE THÉ

Le thé de la Maison РЕЕК BRO THERS &CWINCH Ltd possède toutes
ces qualités et ceci dans des proportions savamment étudiées. Voilà pour-quoi il est le thé des connaisseurs.

Demandez les paquets à étiquettes bleue et rouge
Agents exclusifs ;

Avis
Par ordre des capitaines interalliés du

■port toutes les embarcations, vedettes à

vapeur, vedettes à moteurs, et autres pe-
bits bâtiments utilisés dans le port doivent
porter à l'avant leur nom en caractères
latins, et à l'arrière leur nom et port d'at-
tache)

Comment soumissionner :

(Enveloppe)

"~ТЕШГ|о_017
То The Chief Ordnance

Officer

Constarstinopîè

EDWARDS к SONS (NsartEast) l
GuShenkian Han, Serkedjî, STAMBOUL.

N.B.— Téléphonez St. 1911-1912 pour une commande 4'essai.
—— Vente on gros

TD

Société Анод. Cap. entièrement versé, Lit.315,000 ООО
Réserves Lit. 68.000.000

SIEGE SOC I AL A ROME

Sièges, Succursales et Agences dans 150 villes d'Italie
SIÈGKES .A.

Constantinople.—Paris.—Marseille.—Barcelone.—Rio de Janeiro.— Santon,
Sao-Paolo.— Tunis.—Massaoua (filiale autonoma): Banca per l'Africa-Orientale. — New York [filiale autonoma) : lialian Discount & Trust Cy.

Siège de Constantinople
Rue Voïvoda, Galata, Téléphone Péra 2113=2114

-sâ.o-:E:bTCŒ3 stambotjij
Sadikié han., Rue Aladja Hamam Djadessi Téléphone Stamboul 71*.

AGENCE A FERA
Grand'Rue de Péra N0 355. léléphone Péra 2550.

Avances contre gages.— Escomptes d'effets.— Emission sur l'Etranger.—Ouverture de comptes courants. — Réception de dépôts à échéance fixe, àintérêts —Toutes autres opérations de Banque.

MATERIEL DE -TRANSPORT Eî li!
EN SURPLUS

Téléphone P. 810-31 a .

*

Uns magnifique automobile
à vendre

Une magnifique automobile à 6 places
et à 4 cylindres pouvant être utilisée tant

en été qu'en hiver sera vendue aux en-

chères. S'adresser ie mercredi d'une h.,

à 2 heures de l'après-midi au Garage de

Séliro Youssouf Devlé sous le -ixiem.*.

cercle municipal aux environs du Tunnel.

йЮИЯикадмякжяиш:жюмм№Юимвш1Я1;1 ,уииимаюЕЯМиааюе«а«ииИйдан|ашД|'|"| ' iuA .

BANQUE NATIONALE DE TURQUIE
FONDÉE EN 1909

Capital.... XiStg. 1.000.000
Siège Central à CONSTANTINOPLE

Union Han rue Volvodu. Gaiata, Г: 466

Succursale de STAMBOUL

I Kinadjian Han, Stamboul. Télcph. ECS
a en face, du Bureau Centrai des Postes

La SLOUGH TRADING Со, ayant acheté du Gouvernement
Britannique tous les véhicules mécaniques de transport en surplus et leur matériel,
mët ën venta par contrat privé, un nombre d'ambulances Sunbeam qui ne sont pas

Agence die Londres
50 Cornhm E. C. 2

AGENCE DE SMYRNE
Les Quais., Smyrne

La Banque Nat oriale de Turquie, qii

(Lettre exemple)
Constantinople, le 1921
J'offre pour TENDER. No Щ1

LOT No (description du lot)
Livres sterlings pour le lot

("Signature lisible)
(Adresse complète)

Le nouveau local de la Bourse
De la préfecture de la ùïlle :

Les bureaux se trouvant dans ie
nouveau local de la Bourse, à Ka-
rakeuy, sont à louer. Ils seront cé-
dés en location à des conditions
modérées soit par voie d'adjudica-
tion., soit de gré à gré. Les întéres-
jsés doivent s'adresser à la préfec-

Passé un délai de 14 jours à partir de* LUle > dans les 10 jours qui sui-
la publication de cet ordre, toute embar-A vront la publication du présent
cation qui ne s'y serait pas conformée % avis. (6507— 1)
sera passible d'arrestation par la police
intéralliée, et une amende sera infligée, j
22 Janvier 192.1 !

Par ordre du contrôle interallié
du Port

CHOCOLAT chez:

H.Castro & Соpe
Gérant DJEMILSIOUFF! avocat

Rue Voïvoda
No 3

GALATA

Vidal & cie
BRANCHÉ : Combustible

Nous informons l'honorable public que nous venons de recevoir le 1er lot

D'ANTHRACITE
spécialement indiqué aux industriels et le seul charbon convenant aux
Salamandres, Calorifères et autres appareils de Chauffage du même genre.

Livraisons par nos camions franco-domicile
Pour les commandes en gros et en détail, s'adresser ;

V idal & c ,E

Yanik Zadé Han, Galata, Perchembé-Bazar, (à côté d'Arslan
Han). Téléphone Péra 478.

Md Tailleur de Paris
POUR HOMMES ET DAMES

20 f tqs.La façon ia plus
soignée et la coupe

la plus moderne,

FI
Paletot Réclame
sur mesure Llq.

Appartement Damadian
an coin d'Asmali MfsHjid — Grand'Rue de Péra»

en ordre de marche. Ceci oïl'rc une excellente occasion à tous ceux qui ont besoin » occupe de toutes les opérations de ba i-d'accesscires essentiels pour couvrir leurs besoins. Les acheteurs seraient à | agit en étroite coopération avecqtse, agit en jetroiie coopération avec
même de reconstruire une proportion de ces véhicules à un prix modéré. D'autres i Brttish Trade Aorporattion (société privi-

en ordre de ! îégiée anglaisé}., propriétaire do la grandevoitures et camions seront disponibles sous peu, dont plusieurs sont
marche. *

Les intéressés peuvent s'adresser à la Orient Transport JLfd. Yamk
Zadé Han, Percherabé- Fazar, Gaiata, ioù. de.plus amples détails leur seront fournis
et où l'on pourra fuira des arrangements pour aller inspecter les véhicules.

Conditions do Vente
• 1.— Les offres doivent être faites en livre Sterling.
2.— Les acheteurs payeront les marchandises avant leur déplacement
3.— Les marchandises doivent être achetées telles quelles avec tous les de-

fauts ou erreurs de descriptions et sans garantie de la part du vendeur
4.— L'acheteur doit s'engager à enlever les marchandises dans les sept

jours suivant l'acceptation de l'offre.
5.— Lors de la vente l'acheteur versera en dépôt les 25 ojo du piix de

vente convenu

6.— Le vendear n'est tenu d'accepter l'offre la plus élevée ou une offrquelconque
7.— La livraison des marchandises aux acheteurs se fera sur la base d'une

entente intervenue.

Le siècle de la vite:
Le record en AVION réalisé par Sadi Lecomte.
Le record à la machine à écrire réalisé par

l'UMDERWOOD
Le 25 Octobre 1920, à Nev^-York au concours international

le vainqueur, George Hossfeld, sur une machine Wnderwood a
écrit 131 mots nets par minute.

A quoi sert une machine qui ne répond pas à Ы vitesse des
doigts du dactylographe ?

Seuls agents : S. P. I. — Téléphone Péra 1761

f majorité des actions- de к Baûrqtae'.
Osivorttar© de comptes courants.
Réeeptio» de? dépôts échéance fixe 4

intérêts
Conditions s»:' demaiîda

■es et Demandes!.
A 2 chqmbr.es Dieu i£eublées v e

opleùdide âtactrku ; é > Ifiicb. i
siaiion du tram app*, IL ida> Bev No 7

6502

On demande шмю оa ,1

pays
pour soigner enfant en ibas ace et ье-

compagner.famille й l'iaéérie ur Se -ué -

senter à midi, Rue Hofiju* "4adé (no 2}
près hôpital anglais. 650 ,- f

Perdu passeport au no a dè M.Yéouda
Cuaiomovitch Parlag.ichviiJi dé-

livré à T f fli s par les autorités géorgien
nés.

Un nouveau passeport devant n. ti
) délivré, je décîs.re que c. pass pe t I :! -

s

S du est considéré comme nul. 65uS ;

Пп Hûitk^ndQ immeciitite n-mt.po'. r mUfl Ucilldlluc lyrique iv-cimmeai ri
blie, un homme capable 4e diriger >on
service de renseignements.
Seuls ceux ayant uns expérience,

tout premier ordre en cette ..manche i
porteurs de références sériou i - dol ent
s'adresèèr au journal sous: BANQUE

(644 -2).

cause de départ I graud fit
complet fer et bronze de 2

j personnes état neuf. 1 mobilier salon S'a-
dresser rue Anadoi N0 4 tous les ma ins
de 10 h. à midi. 0433

A vendre

Fouille-ton du BOSPHORE 28

R.-L. STEVENSON

L'ILE АО TR ÉSOR
Roman (l'aventures

Traduit de Гanglais
Гаг

Т1ШО -VAï^ï-iîElT

QUATRIEME PARTIE

La Palanq«e
XVIII

Le docteur continue son
récî î : Rio (lu premier jour
de combat

— Que voulez-vous dire ? demandai-je.
— C'est une pitié, monsieur, d'avoir

perdu cette deuxième cargaison. Voilà
ce que je veux dire.

eQuant à la poudre .et
aux munitions, cela fia. Mais ieu -rations,
sont fort insuffisantes — si insuffisantes,
doeteur Livesey, que peut-être sommes- j

nous aussi bien sans cette bouche en

plus.
Et il désigna le corps étendu sous le

drapeau.
Juste alors, un boulet passa en ronflant

par-dessus le toit de la maison et tomba
bien au delà de nous dans le bois.

— Ho ! ho ! dit le capitaine, quel feu!
Vous n'avez déjà pas trop de poudre, les
gas.

Le second coup i'ut^mieux pointé, et le
boulet roula dans l'enclos en soulevant un
nuage de sable, mais sans faire d'autre
dommage.

— Capitaine, dit le squire, la maison
est tout à fait invisible du navire. Ce doit
être sur le pavillon qu'ils visent. Ne se-

rai t» il pas plus sage de l'enlever?
Amener mon pavillon ! cria le capitai-

ne. Non, monsieur, pas moi !
Et à peine eut-il dit ces mots que nous

l'approuvâmes tous.
Car ce n'était pas seulement une sail-

lie de marin : c'était en outre do bon

exemple, et prouvait à nos ennemis que
nous méprisions leur canonnade.
Toute la soirée, ils continuèrent à tirer

L'un après l'autre, les boulet, nous dé- i
passaient ou tombaient court, ou faisaient '

voler le sable de l'enclos : mais Ц leur i

fallait tirer si haut que lo projectile arri-
vait épuisé et s'enterrait dans le sable
mou.

11 n'y avait nul ricochet à craindre :

et bien que l'un eût pénétré par le toit et
se fut englouti sous le plancher, nous lu-
mes bientôt habitués à cette sorte de jeu,
et nous nous en souciions moins que du
cricket.

— И y a une bonne chose dans tout ce-
ci, observa le capitaine ; le bois en face
de nous par lit libre.

La marée a beaucoup baissé : nos pro-
visions doivent être à découvert. 4

Des volontaires pour aller chercher du
porc î

Gray et Hunier furent les premiers à
s'offrir. Bien armés, ils s'élancèrent de la
palanque ; mais leur mission fut vainc.
Los mutins étaient plus hardis que nom
ne l'imaginions, on ils avaient beaucoup
de confiance dans l'artillerie d'Israël, car

quatre ou cinq d'entre eux étaient déjà
occupés à enlever nos provisions et à les
transporter à gué à l'une des yoles qui
était tout proche et qu'un rameur mainte-
nait contre le courant.

Silver était à la poupe et commandait :

et chacun Tèux était maintenant pourvu

d'un mousquet tiré de quelque magasin
secret.
Le capitaine s'assit devant son livre

de bord, et commença ainsi la page :

« Alexandre Smollet, capitaine : David

Livesey, médecin du bord : Abraham

Gray, charpentier ; John Trelawnéy, pro-
priétaire ; John IIun ter et Richard Joyce,
domestiques du propriétaire, terriens —

les seuls restés fidèles parmi l'équipage
du navire, — munis de vivres pour une

semaine à demie ration,ont abordé ce jour,
et déployé le pavillon britannique sur la

maison de rondins de l'Ile au Trésor.
Thomas Redruth, domestique du pro-

priétaire, tué par les mutins James
Hawkins. mousse... »

Et en même temps je me demandais
quel était le sort du pauvre Jim Ilaw-
к ins.

On entendit nu appel du côté de la
terre.

— Quelqu'un nous hèle, dit Gunter,qui
était de garde.

•— Docteur ! Squire ! Capitaine ! liai-
lo ! Hunter, est-ce vous ? criait-on.
Et j'accourus à la porte pourvoir Jim

Hav, '-fins, sain et sauf, escalader la palan-
que...

XIX

Jim Hawkins reprend son

récit : La garnison dans la
palanque.

Aussitôt que Ben Gunn vit le pavillon,
il fit halte, m'arrêta par le bras, et s'as-
sit.

— Maintenant, ce sont vos amis, pour
sûr.

11 est plus probable que ce sont les

mutins, répondis-je.
— Et cela ? insista-t-il. Vous pensez

bien que, dans un lieu comme celui-ci
où il ne vient que des gentlemen de for-

tune, le pavillon que déploierait Silver,
c'est le Jolly Roger.
Non, non... ce sont vos amis. Il y a eu

bataille, du reste, et je suppose que vos

amis ont été vainqueurs ; et les voici à

terre dans la vieille palanque qui fut cens-
truite il y a des années par

■ Flint. Ah,
c'était un homme pour tenir une citadei-

le, ce Flint! Le rhum à part, on n'a ja-
mais vu son pareil. Il n'avait peur de

personne, lui: seulement Silver eut col

honneur de lui l'aire peur.
— Bien, dis-je, c'est peut-être vrai

et ainsi soii-il ! mais raison de plus pour

que nous nous hâtions de rejoindre mes

amis. \
— Non, camarade, répondit Ben, non.

Vous êtes un bon garçon ou je me trom,
pe fort: mais vous n'êtes qu'un enfant
après tout. Maintenant, Ben Gunn va s'en
aller.

On ne me ferait pas aller là où vous

allez, pour du rhum.., Non, pas pour du
rhum... jusqu'à ce que j'aie vu votre gen-
tleman-né. et reçu sa parole d'honneur.
Et vous n'oublierez pas mes mots : «Une

précieuse (voilà ce que vous direz), une

précieuse confidence, » — et puis vous

le pincerez..
Et il me pinça pour ia troisième fois

avec le même air d'intelligence.
— Et quand on aura besoin de Ben

Gunn, vous savez où le trouver, Jim .

Juste où vous l'avez trouvé aujourd'hui.
Et celui qui viendra doit porter quelque
chose de blanc à la main, et il doit, venir
seul... Et vous direz ceci ; « Ben Gunn,
direz-vous, a ses raisons à lui.»

— Bien, dis-je, je crois que je corn-

prends.
Voife avez quelque chose à proposer, et

vous désirez voir le squire ou le docteur ;
et on vous trouvera où je vous ai trouvé.
.Est-ce tout ?

— Et quand, dites? Eh bien, de midi
jusque vers six coups,

— Bien. Et maintenant, pais-je aller?
— Vous n'oublierez pas? d< mand£-t-il

anxieusement. «Précieuse confidence et
raisons à lui,» direz-vous. Rusons à lui
voilà ie principal, comme d'homme à
homme.
Eii bien donc (et il me tenait encore

ie pense que vous pouvez aller, Jim,
Et Jim, si vous voyez Silver, vous ne

vendrez pas Ben Gunn ?

On ne vous tirera pas la chose ?

Non, dites-vous. Et si ces pilotes
campent à terre, Jim, que diriez-vous ri l
y avait demi un matin?
II fut interrompu par un coup de eauou

et un boulet traversa ies arbres et pion-
gea dans le sabie, à moins de cent yards
de l'endroit où nous causions. L'instant
d'après, nous avions tous les deux décam-
pé à l'opposite l'un de l'autre.

(à •< *<"•< )


